
Le chancelier Adenauer accueilli
en grande pompe à Moscou

Le maréchal Boulganine et M. Molotov l'attendaient
à l'aérodrome et une garde d'honneur de l'armée rouge

présentait les armes
FRANCFORT, 8 (Reuter). — Le chancelier Adenauer est arrivé, hier

après-midi, à l'aérodrome de Vuknovo, près de Moscou.
Le chancelier a été accueilli a sa des-

cente d'avion par le maréchal Boulga-
nine, président du conseil des ministres,
et M. Molotov , ministre des affaires
étrangères. Le drapeau noir-rouge et or
de la République fédérale et les couleurs
soviétiques flottaient lorsque l'avion de
la « Lufthansa » atterrit. Une garde
d'honneur de l'armée rouge et la gar-
nison de la ville de Moscou présen-
taient les armes, tandis qu 'une musique
militaire entonnait les hymnes natio-
naux.

Tous les vols de la compagnie de na-
vigation aérienne soviétique « Aero-
fl'ot » avaien t été suspendus trente mi-
nutes avant l'arrivée de M. von Rren-
tano , don t l'appareil atterrit à 16 h. 18,
heure locale. C'est M. Molotov qui ac-
cueillit à l'aérodrom e le ministre des
affaires étrangères. Sir William Hayter,
ambassadeur de Grande-Bretagne à Mos-
cou, et les représentants de la France,
M. Louis Joxe, des Etats-Unis, M. Char-
les Bohlen et le doyen du corps diplo-
matiqu e l'ambassadeur suédois Rolf
Schlman étaient les seuls diplomates à
s'être rendus à l'aérodrome.

Un grand hôtel mis
à la disposition du chancelier

Après la cérémonie de réception, le
chancelier Adenauer et son ministre
des affaires étrangères montèrent à
bord d'une limousine qui les conduisit
à l'hôtel « Sovletskaya » à Moscou , mis
à la disposition des représentants d'Al-
lemagne occidental e pendan t leur séjour
dams la capitale soviétique. Cet hôtel ,
vidé de tout autre client , pourra être
considéré comme une ambassade tem-
poraire.

Brève allocution
Radio-Moscou a publié, jeudi après-

midi , en langue allemande, puis en
langue russe, la brève allocution pro-

Le programme
d'aujourd'hui !

; Le programme de la première jour-
née de travail des Alleman ds à Mos-
cou, aujourd'hui vendredi 9 septem-
bre, a été établi comme suit :

A 9 heures , heure locale , M. von
Brentano, ministre des af faires  étran-
gères de l'Allemagne occidentale , ren-
dra visite à son collègue soviétique,
M. Molotov , au ministère des a f fa i -
res étrangères de l'U.R.S.S.

A 9 h. 30, au Kremlin , le chance-
lier Adenauer sera reçu par le prési-
dent Boulganine et à 11 heures, la
première séance de travail réunira les
deux délégations , également au Krem-
lin. Au cours de cette séance, les
deux parties exposeront les principes
de base de leurs positions réciproques
en vue des pourparlers.

A 13 heures , le président Boulga-
nine of fr ira  un déjeuner aux délé-
gués allemands au Kremlin. Ce dé-
jeuner fournira pr obablement l'occa-
sion au chancelier de rencontrer M.
Khrouchtchev , premier secrétaire du
comité central du parti communiste
de l'U.R.S.S., qui ne fai t  pa s partie
de la délégation off icielle .

L'après-midi de vendredi sera con-
sacré à la visite de Moscou. Le chan-
celier Adenauer visitera le Kremlin,
le métro, l'université et les galeries
d'art .

noncée par le chancelier Adenauer à son
arrivée dans la capitale soviétique. Le
chancelier a déclaré :

M. le président du conseil , ]e vous re-
mercie de l'accueil chaleureux que vous
me faites. Je suis venu à Moscou pour
engager des conversations visant à éta-
blir de bonnes et normales relations
entre nos deux Etats. J'ai la profonde
conviction que notre collaboration ami-
cale sera utile au bien-être de l'Europe
et du monde. Nous voulons mettre no-
tre coopération au service de la paix
mondiale.

Qu 'en
sortira-t-il ?

Le vieux chancelier octogénaire
Adenauer est arrivé à Moscou ,
accompagné d'une suite imposante.
Au vrai , ce voyage n'a plus le
caractère sensationnel qui aurait pu
être le sien, il y a deux mois,
quand l'U.R.S.S. lança son invita-
tion. Il ne bénéficiera pas de l'effet-
surprise du déplacement accompli
par le chancelier autrichien Raab
et ne portera pas les mêmes fruits.
C'est que depuis qu 'il a été annon-
cé, beaucoup d'eau a coulé sous les
ponts . Il y a eu la conférence de
Genève où l'on a pu se rendre
compte que la Russie des Soviets
n 'entendait pas aborder de front la
question de la réunification alle-
mande. Elle entendait laisser les
Alliés hors de la discussion et trai-
ter directement du problème avec
le chef du gouvernement de Bonn.
Mais , à cet égard comme à d'autres,
le chancelier partage entièrement
l'opinion des Occidentaux. Si bien
que, sur ce point essentiel, on ne
voit pas trop ce qu 'il peut résulter
des entretiens de Moscou.

* *4
Il est vrai que M. Adenauer, en

se rendant dans la capitale sovié-
tique, ne saurait éprouver le senti-
ment que son point de vue reflète
celui de l'ensemble de l'opinion al-
lemande. Les objectifs qu 'il a assi-
gnés à son voyage ne sont pas les
mêmes que ceux que les adversaires
de son gouvernement voudraient
voir définir. Les sociaux-démocra-
tes qui ont tant insisté jadis pour
que des contacts directs soient éta-
blis avec Moscou ont été déconcer-
tés, quand ils apprirent que le
Kremlin adressait une invitation à
leur adversaire No 1 et que celui-ci
pouvait se targuer du succès de sa
polit ique internationale.

Aujourd'hui , ils reviennent à leur
attitude critique , en déclarant que
les positions définies par le chan-
celier avant son voyage sont par
trop rigides. Mais s'ils étaient au
pouvoir quelles autres positions
adopteraient-ils ? Pourraient-ils cé-
der sur le principe d'une réunifica-
tion du Reich sans élections libres ?
Pourraient-ils admettre que, sans
autre contrepartie que celle d'une
éventuelle neutralisation de l'Alle-
magne (impossible à réaliser avant
que l'U.R.S.S. ait accepté le retour
à l'unité précisément sur la base
d'un scrutin libre), la République
fédérale se retire de la coalition
atlantique et renonce à apporter sa
participation à la défense com-
mune ?

Mis au pied du mur , les socialistes
allemands qui ne veulent tout de
même pas du bolchévisme, ne sau-
raient consentir à de telles renon-
ciations. Alors à quoi riment leurs
critiques ? Us feignent de croire
qu'en «s'y prenant autrement », le
chancelier Adenauer pourrait par-
venir à faire en sorte que les offres
russes soient présentées sous un an-
gle différent.  C'est tout à fait  im-
probable. L'U.R.S.S. ne rétablira pas
l'Allemagne dans son unité et ses
libertés , sans qu 'elle ait la garantie
que cette unité et ces libertés ne
contribuent pas au renforcement de
l'Occident. On parle des précédents
autrichien et yougoslave. Mais si la
Russie a cédé, en apparence, à
l'égard de ces deux pays c'est qu 'en
fin de compte leur neutralisation lui
est beaucoup plus favorable que
leur statut antérieur.

Ce que ne veulent pas voir socia-
listes et neutralistes allemands,
c'est qu 'à propos du déplacement de
M. Adenauer à Moscou se pose pour
l'Allemagne la question de principe
la plus essentielle qui se soit posée
à elle depuis la fin de la guerre :
elle devra faire son choix entre
l'Orient et l'Occident. Pour le chan-
celier , le choix a toujours été fait
ct qui , de ce côté-ci du Rideau de fer
(mal gré les inconvénients et les
périls certains qu 'entraîne une al-
liance avec un pays aussi dynami-
que que l'Allemagne et malgré les
réserves considérables qu 'on doit
faire sur la personnalité du chance-
lier), pourrait  le blâmer d'avoir opté
constamment pour l'Ouest ?

Socialistes et neutralistes alle-
mands en éludant , par contre, ce
choix capital ne se rendent-ils pas
compte qu 'ils font en définitive le
jeu de Moscou ? Car l'U.R.S.S., au
fond, sait bien qu 'elle n 'a rien à
at tendre du chef du gouvernement
de Ronn. En revanche , elle le sait
octogénaire . Par delà Adenauer ,
elle vise l'opinion allemande et si
elle voit celle-ci f luctuante , elle sera
en quelque sorte déjà parvenue à
ses fins. La responsabilité de la
gauch e out re -Rhin , qui rejoint
d'ailleurs de la sorte les positions
des néo-nazis et de l'éternel esprit
prussien , nous paraît  dès lors lour-
dement engagée face aux valeurs de
"Occident qu 'il s'agit de préserver
avant tout.

René BRAICHET.

Les raisons de poursuivre les essais
APRES LA CHUTE DU «P 16»

Notre correspondant de Berne
nous écrit :

En piquant du nez dans le lac de
Constance, le « P-16 », premier avion à
réaction fabriqué de toutes pièces en
Suisse, a provoqué d'autres remous que
ceux de la napp e liquide. L'opinion pu-
blique s'est alarmée de cet acciden t et
l'on se demand e s'il vaut la peine de
poursuivre de coûteuses études et des
essais tout aussi onéreux pour des ré-
sultats aussi aléatoires.

Ce n 'est d'ailleurs pas d'aujourd'hui
que date la controverse sur l'opportu-
nité de maintenir voire de développer
en Suisse une industrie aéronautique
et de fabriquer nos propres avions ,
alors qu 'on peut les importer à meil-
leu r compte ou les construire sous li-
cence étrangère.

La question fut agitée non seulement
dans la presse technique ou ' politique ,
mais encore au parlement et la brus-
que dispar i t ion du « P-16 » pourrait
bien provoquer un nouveau débat lors
de la prochaine session des Chambres
ou peut-être en décembre, lorsque l'on
examinera le budget de la défense na-
tionale.

En a t t endan t , il faut bien constater
qu 'en haut  lieu , on reste d'avis que les
essais doivent être poursuivis et que
les mécomptes enregistrés jusqu 'à pré-
sent ne sont point une raison suffi-
sante pour un abandon.

Qu 'invpque-t-on à l'appui de cette thè-
se ? Ceci , en bref.

L'aviation , avec les blindés , tiendra
une place importante dans une armée
soumise à la réforme de structure an-
noncée par le nouveau chef du dépar-
tement. Or , contrairement à ce qu 'on
croit , il serait malaisé lorsqu e se pré-
ciserait une menace de conflit , de trou-
ver à l'étranger les avions modernes
dont nous avons besoin. Il y aurai t
aussi des diff icul tés  à obtenir les licen-
ces nécessaires. De plus , les efforts  des
grandes indus t r ies  aéronautiques étran-
gères portent avant tout sur l'augmen-
tation de la vitesse. On ne se soucie
guère des condit ions d'envol ct d'atter-
rissage . Elles sont pourtant fort im-
portantes pour nous puisque , dan s le
réduit  surtout , nous ne pouvon s cons-
truire des pistes très longues.

Enfin , l'armée suisse a besoin d'appa-
reils d'un type particulier, très mania-
bles pour voler dans les vallées alpes-
tres , puissamment armés, aptes à des
missions diverses. En d'autres termes,
il faut à notre armée, à côté des ma-
chines qu'elle peut se procurer par l'im-
portation ou la fabrication sous licen-
ce, des avions spécialemen t adaptés
aux conditions du combat et du terrain
chez nous , des avions que les autres
pays ne peuvent nous livrer en série.
D'où la nécessité , du point de vue mi-
litaire et... officiel , de maintenir notre
propre industrie aéronautique et de
prévoir le < développement > d'un avion
typiquement suisse.

G. P.
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Menaces grecques :
AU LENDEMAIN DES ÉMEUTES EN TURQUIE

« Si les peuples démocratiques privent les Cypriotes du
droit de disposer d'eux-mêmes, la bannière de la liberté

passera dans d'autres mains »

LONDRES, 8 (A.F.P.). — La Grèce continue la lutte pour Chypre
tout en maintenant ses relations amicales avec la Turquie , a déclaré hier
le ministre des affaires étrangères, grec, M. Stephen Stephanopoulos, au
cours d'une conférence de presse. , , .

M. Stephanopoulos a tenu à réaffir-
mer que la Grèce ne désirait pas an-
nexer Chypre, mais obtenir pour les
Cypriotes dont la « majorité écrasante »

sont d'origine grecque, le droit de dis-
poser d'eux-mêmes.

(Lire la suite en lime page)

Un grand défilé militaire a eu lieu à Istanboul pour commémorer l'anni-
versaire de la victoire de l'armée turque  sur les Grecs , en 1923... Quelques
heures p lus tard , éclataient  les violents incidents  antihelléniques dont

nous avons parlé hier. Coïncidence ?

Le dernier rapport parvenu de Madagascar
laisserait entrevoir la possibilité

d'une transaction honorable avec Ben Youssef

Poussée d optimisme à Paris

Les gaullistes manifestent leur hostilité'
à un retour sur le trône de l 'ancien souve rain
Notre correspondant de Paris nous téléphone :

Un silence hermétique continue à être observé dans les milieux offi-
ciels sur les entretiens de Madagascar. Des trois rapports qui sont parve-
nus jusqu 'ici à M. Edgar Faure, le dernier , paraît-il, laisserait entrevoir
la possibilité d'une transaction honorable avec le souverain déposé. Sur
quelle base et à quel prix ? C'est ce qu 'on se refuse à préciser à l'hôtel
Matignon où l'on se contente de répondre aux journalistes venus aux nou-
velles que le secret sera conservé tant que la mission Catroux-Yrissou
ne sera pas rentrée dans la capitale.

La note de la journée d'hier est ce-
pendant meilleure que celle de la veil-
le et plusieurs journaux du soir n'ont
pas hésité à annoncer qu'une « solu-
tion K était en vue, sans aller plus loin
d'ailleurs qu 'un titre sur plusieurs co-
lonnes et sans donner aucune raison
valable à cett e brusque et réconfortante
poussée d'optimisme.

La f ièvre  marocaine
gagne les gaullistes

Au Palais-Bourbon , la fièvre maro-
caine qui s'était emparée mercred i des
députés modérés, a gagné les parle-
mentaires gaullistes. Une longue déli-
bération a eu lieu, à l'issue de la-
quelle un communiqué a été publié
dont trois points sont à retenir.

M.-G. G.
(Lire la suite en l ime pa ge)

Les termites
menacent

les trésors de
la Ville éternelle

ROME, 8 (ANSA). — Des essaims
de termites se sont introduits à l'inté-
rieur de la Cité du Vatican ct dans
plusieurs palais et bâtiments romains.
Leur dangereux travail de destruction
a déjà commencé. Le danger est deve-
nu si grand que le pairlement devra
sans tarder s'occuper du problème de
leur extermination.

L'activité des termites prend des pro-
portions toujours plus accentuées au
Musée des arts modernes, au couvent
de Saint-Grégoire sur la colline Coe-
lius, à l'abbaye de Grottafei-nata ainsi
que dans la masse des documents du
ministère de l'éducation.

De précieuses œuvres d'art, des do-
cuments importants  ainsi que les inté-
rieurs de palais de patriciens de la
Rome du moyen âge, deviennent len-
tement les victimes de ces terribles in-
sectes.

LONDRES , 8. — Le « group captain »
Townsend , qui est venu assister à l'ex-
position de Farnborough , comme tous
les autres attachés cle l'air auprès des
ambassades de Grande-Bretagne, ne
peut pas faire un pas dans la capitale
sans laisser derrière lui un sillage de
rumeurs. II a rendu visite au secrétaire
privé de la reine mère Elizabeth , le
capitaine Olivier Dawnay, au palais de
Saint-James. Il a vu également, lors de
cette rapide visite, le bri gadier sir Nor-
man Gmaltkln , ecuyer de la reine.

Les deux liommes avalent accompa-
gné la princesse Margaret lors de sa
tournée officielle en mer des Caraïbes.
L'entrevue entre les trois hommes dura
plus de trois quarts d'heure.

Faut-Il tirer des conclusions de cette
visite clans le sens d'une évolution de
la question d'un éventuel mariage entre
Townsend ct la princesse Margaret ? Ou
n'est-ce qu 'une simple visite d'amitié
que Townsend fit à d'anciens amis ? Il
est vraisemblable que ce fut un peu les
deux. En effet , alors qu 'il était ecuyer
royal, le Héros de la bataille d'Angle-
terre était très lié avec le capitaine
Olivier Dawnay.

Quoi qu 'il en soit , on ne peut man-
quer de remarquer que le « group cap-
tain » Townsend semble se montrer as-
sez complaisan t envers les photographes
cle presse qui le poursuivent. Certains
n'hésitent pas à voir clans cette attitude
un indice révélateur.

L'attitude du capitaine
Townsend semble confirmer
ses prochaines fiançailles

avec la princesse Margaret

Les fleurs et les saisons
k 'INGÊNU VOUS P4MB..

Madame Chrysanthème perdra-
t-elle son nom ? Ou p lutôt , le tro-
quera-t-elle contre celui , agréable
sans doute et très évocateur, mais
p lus banal aussi, de Madame Rose ?

Il parait que les Japona is aban-
donnent la culture des chrysanthè-
mes pour celle des roses. Il n'est
pas jusqu 'à l' empereur qui ne ma-
nifes te  un fa ib le  pour la reine des
f leurs .  Quant aux détenus des geô-
les nippones , l'amour des roses
prime chez eux celui de la liberté.
Depuis qu 'ils sont chargés d' entre-
tenir les roseraies qui entourent
les prisons , on n'a p lus à dép lorer
aucune évasion.

Se livrer à l'éloge des roses au
moment où la saison décline et où,
comme disaient nos p ères, le soleil
prodigue ses derniers f e u x , c'est
peut-être commettre un anachro-
nisme. La g loire de la rose accom-
pagne le triomphe du printemps.
C'est au mois de mai que son nom
rime ie mieux avec apothéose. Et
pourtant f arden t  et sombre poète
des « Trag iques », Agri ppa d 'Aubi-
gné , n'a-t-il pas écrit qu ' « une rose
d'automne est p lus qu'une autre
exquise » ? Ce vers magnifi que et
curieux, un ignorant pourrait tout
aussi bien l'attribuer à Verlaine. Il
prouve au moins que les rosiers
dits « remontants » ne sont pas une
création moderne et que les horti-
culteurs de la Renaissance les culti-
vaient déjà.

Les roses d'automne, cependant,
si elles sont exquises, ont dès la
mi-été , de sérieuses concurrentes
dans nos parterres, des rivales dont
l'éclat éclipse souvent la leur. Les
dahlias , les g laïeuls , les zinnias et
les bégonias ont des couleurs p lus
vives et p lus franches qu'elles et si
ces f leurs  leur sont malgré tout in-
férieures , c'est surtout parce qu'el-
les manquent de par fum.

Les f leurs  d'été , hélas ! et celles
du premier automne ne répandent ,
aucun e f f l u v e  embaumé. Leur
charme, leur grâce, leur beauté
n'attirent que le regard. Elles sont
comme ces superbes créatures qui
n'ont pas d' esprit et auxquelles il
est bon de recommander de rester
muettes en société. Précaution heu-
reusement inutile quand il s'agit
des bouquets somptueux qui ornent
nos salons et qui s u f f i s e n t  à donner
de la gaieté aux ameublements les
plus sévères. • •

Plus tard , à l'époque où les fortes
rosées matinales abandonnent de
p lus en p lus longtemps leurs perles
sur les pelouses , tandis que dans les
allées tombent nonchalemmenty les
premières feui l les  mortes, ce sont
les chrusanthèmes , tant dédaignés
aujourd'hui par les Japonais qui en-
vahiront les bancs du marché et les
étalages des f leuris tes .  Dans les
p ièces déjà closes ils exhaleront
discrètement leur par fum un peu
acre , que goûtent surtout ceux qui ,
accoutumés aux déceptions de la
vie , ont appris  à en savourer
l'amertume même.

Mais si les hommes préfèrent  les
blondes , ainsi que le prétend Anita
Loos, et les Japonais les roses, gar-
dons-nous de le leur reprocher. Des
goûts et des couleurs , non p lus que
des f l eurs  préférées , il ne f a u t  dis-
cuter.

L'INGÉNTJ.

LES ENTRETIENS GERMANO-RUSSES COMMENCENT AUJOURD'HUI

L'inondation couvre une superficie de 15,000 kilomètres carrés en Inde
et au Pakistan. On estime que le nombre des sinistrés s'élève à 45 mil-
lions. Des centaines de milliers de personnes, isolées sur des collines,
manquent d'eau , de vivres et de médicaments. On voit sur notre cliché

une famille transportée à dos d'éléphant jusqu 'à un refuge.

LES INONDATIONS EN INDE

AU PÉROU
Un camion imb%
dans un ravin :

16 morts
LIMA, 8 (A.F.P.). — Seize person-

nes ont trouvé la mort et plusieurs ont
été blessées, dans un accident de la rou-
te, près de Cajamarca , dans le nord du
Pérou , où un camion est tombé dans
un ravin.



^K  ̂Neuchâtel
Permis de construction

Demande de la S .1.
Le Reposolr-Neuchâtel S.
A. de démolir les Nos 26
et 28 de la rue de Saint-
Nicolas et de reconstrui-
re un bâtiment locatif
et commercial (sur l'art.
583 du cadastre.)

Les plans sont déposés
à la police des construc-
tions, hôtel communal ,
jusqu'au 16 septembre
1955.
Police des constructions.

Entreprise commerciale de Neuchâtel
engage, pour entrée tout de suite ou\

à convenir

commissionnaire-
magasinier

Place stable et bien rétribuée pour
jeune homme actif et de confiance.
Faire offres écrites avec références
sous chiffres M. N. 56 au bureau de

la Feuille d'avis.

A vendre à Colombier

VILLA FAMILIALE
de 4 pièces et garage, construction soignée.
Adresser offres écrites7 à E. A, 920 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

if|l5 Neuchâtel
Permis de construction

Demande de Mme M.
Gross-Schmld, de suréle-
ver d'un étage son bâti-
ment commercial portant
les Nos 12,14 et 16 de la
rue de l'Hôpital .

Les plans sont déposés
à la police des construc-
tions, hôtel communal,
jusqu 'au 16 septembre
1955.
Police des constructions.

QUELLE PREMIÈRE VENDEUSE
s'intéresserait à la situation offerte par grand

magasin de Genève, à son rayon de

CONFECTION
POUR

ENFANTS ?
Présentation impeccable , caractère souple et pa-
tient , connaissant tout à fait la branche. Situation

d'avenir , intéressante el bien rétribuée.
Offres détaillées avec photo et copies de certi-
ficats , sous chiffres A. 100341 X. à Publicitas ,

Genève.

On demande pour en-
trée immédiate

jeune volontaire
dans une ménage de deux
personnes. Prière de se
présenter : Gibraltar 22,
ou Tél. 5 39 33.

• Dame ou demoiselle •
serait engagée par entreprise sérieuse. Voya-
ges en Suisse romande, formation complète
et appui continuel. Conditions demandées :
40 à 55 ans , bonne santé , ne craignant pas
les difficultés. Nous offrons : gain minimum
assuré, commissions, frais , caisse de retraite
ou d'épargne.

Offres brèves sous chiffres PZ. 39398 L.
à Publicitas , Lausanne.

f rTT ^On cherche

EMPLOYÉE DE MAISON
et

AIDE DE COMPTOIR
Faire offres à M. Ulrich , gérant du
foyer FAVAG, Monruz , Neuchâtel.V /

Pour placements de fonds
A vendre à Peseux (Neuchâtel)

IMMEUBLES LOCATIFS MODERNES
Logements de 1, 2, 3 et 4 pièces,
confort , garages. Belle situation, vue
étendue. Rapport brut 6,1 et 6,2 %.
Tous renseignements à l'Agence ro-
mande immobilière, B. de Chambrier,

place Purry 1, Neuchâtel.

A vendre immeuble neuf avec

CAFÉ -RESTA URANT
sur passage. Parc pour autos.

Adresser offres écrites à U. V. 64
au bureau de la Feuille d'avis.

Particulier cherche à louer pour
3 à 6 mois

VILLA 4-5 PIÈCE S
tout confort , si possible meublée, à
Neuchâtel ou aux environs. Adresser
offres écrites à K. L, 53 au bureau

de la Feuille d'avis.A louer pour début
1956,

appartement
confortable de trols
chambres, au nord-est
de la ville. Adresser of-
fres écrites à H. G. 18
au bureau de la Feuille
d'avis.

MAISON
d'un ou deux apparte-
ments est demandée à
acheter en ville. Adresser
offres écrites à Q. B. 60
au bureau de la Feuille
d'avis.

MAILLEFER
Chambre à louer à

Jeune homme sérieux.
Milieu soigné. Confort.
S'adresser par téléphone
au 5 35 21.

Je cherche un

appartement
de deux ou trois pièces ,
aux environs de Neuchâ-
tel. Adresser offres écri-
tes à S. T. 62 au bureau
de la Feuille d'avis.

On cherche à louer
garage

pour petite voiture, quar-
tier Sablons, la Côte, la
Boine , éventuellement
avenue de la Gare. Télé-
phoner le matin ou le
soir au 5 26 62.

On demande une ]eune
fille honnête et de con-
conflance en qualité de

vendeuse
dans boulangerle-pâtis-
serie-tea-room. Entrée :
ler octobre. Faire offres
avec certificats et photo
sous B. A. 11 au bureau
de la Feuille d'avis.

On cherche pour petit
ménage de deux person-
nes à la campagne,

dame
ou jeune fille

capable d'entourer dame
âgée et de faire quelques
petits travaux de ménage.
Entrée dès que possible.
Adresser offres écrites à
O. N. 26 au bureau de la
Feuille d'avis.

Bon café - restaurant
cherche

sommelière
Etrangère acceptée. Té-
léphone 7 14 25.

On demande

personne
sachant repasser et rac-
commoder, un après-midi
par semaine. Mme Chal-
landes , Maujobla 71.

On cherche, en ville ,

appartement
de trois pièces et cuisi-
ne. Adresser offres écri-
tes à R. S. 61 au bureau
de la Feuille d'avis.

A louer pour le 24
septembre ou pour date
à convenir

appartement
ensoleillé de 3 pièces
avec dépendances. —
S'adresser à Mme Vuille-
min , rue de Bourgogne
86, 2me étage.

A vendre au Rocher ,
en bordure de la route
cantonale ,

TERRAIN
(verger) de 19 X 12 m.
Ecrire k M. M. 51 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

A louer , aux Charmet-
tes,

appartement
de trois chambres, tout
confor t , 2me étage , vue
Imprenable , éventuelle-
ment garage. Ecrire sous
T. rr. 63 au bureau de la
Feuille d'avis.

Chambre indépendante ,
an centre, à louer à de-
moiselle. Demander l'a-
dresse du No 14 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

A louer deux cham-
bres communicantes. —
Maillefer 18. Tél. 5 41 35.

Belle chambre, tout
confort , à louer au cen-
tre. Téléphoner , le ma-
tin de préférence au No
5 10 86.

On désire louer pour
mi-mars,

appartement
chauffé de trois grandes
chambres. — Situation
tranquille et ensoleillée
à Peseux ou Corcelles. —
Adresser offres écrites à
L. M. 54 au bureau de la
Feuille d'avis.

Chambre
indépendante

genre studio, à prix mo-
deste, est cherchée par
étudiante de musique
pour le ler octobre. —
Adresser offres écrites à
V. W. 66 au bureau de
la Feuille d'avis.

URGENT
Couple avec bébé cher-

che appartement de deux
ou trois pièces , loyer mo-
deste , en ville, pour le
24 septembre. Offres écri-
tes à F. J. case 318, Neu-
châtel.

Entre Neuchâtel-Ser-
rières (route du haut) à
louer belle chambre in-
dépendante , eau couran-
te, confort , avec pension
soignée. Conviendrait à
employé(e) de bureau ou
étudiant droguiste. Télé-
phone (038) 5 47 34.

Elevé de l'Ecole de com-
merce trouverait chambre
et pension dans famille
cultivée , centre , confort.
Tél. 5 20 95.

A louer
APPARTEMENT

de trols chambres, cui-
sine, bains, balcon , dé-
pendances. Conviendrait
pour personnes d'un
certain âge. Adresser of-
fres écrites à J. K. 52
au bureau de la Feuille
d'avis.

LOGEMENT
POURVU
T. P. 937

Belle chambre , confort ,
balcon. Tél. 5 25 33, Am-
berg, Rocher 4, à midi
et dès 18 heures.

A louer très Jolie cham-
bre , confort. Pension soi-
gnée. Tél. 5 47 76.

A louer Jolie chambre
meublée, à l'est de la
ville. Tél. 5 77 94.

A louer chambre meu-
blée, avec part à la

cuisine
bains , central. Demander
l'adresse du No 21 au
bureau de la Feuille
d'avis.

'
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Office des faillites de Bpudry

Enchères publiques
d'immeuble

à Saint-Aubin (Neuchâtel)

VENTE UNIQUE
Le jeudi 22 septembre 1955, à 15 heures,

à Saint-Aubin (NE) , à l'Hôtel Pattus , l'offi-
ce soussigné vendra par voie d'enchères pu-
bliques, à la demande de l'office des faillites
de Vevey et par délégation de ce dernier ,
l'immeuble ci-dessous désigné, appartenant
à Tingherian Mihrtad , dentiste, autrefois à
Saint-Aubin , actuellement sans domicile
connu , savoir :

CADASTRE DE SAINT-AUBIN
Article 1575

Les Goulettes , bâtiment et jardin de 1064 nv*.
Subdivisions :
Plan folio 5 :

No 116 Les Goulettes , logements 103 m5.
No 124 Les Goulettes , jardin 961 m3.

Article 1586
La Gouletle , vigne de 597 m1.
Estimation cadastrale :
No 116 bâtiment. Fr. 32.000.—
No 124 jardin. . » 1,920,— Fr. 33,920.—

Assurance des bâtiments :
Police No 456
de 1918 . . . Fr. 30,000.—
Avenant 75 %. . » 22 ,500.— Fr. 52,500.—

Article 1586, No 32
Vigne-verger de
597 m' à Fr. 8.— Fr. 4,776.—
Estimation officielle totale . . Fr. 58,000—

Situation : L'immeuble est situé en bor-
dure de la route cantonale, au centre de
Saint-Aubin , avec vue sur le lac, et se com-
pose de 12 chambres habitables.

Les conditions de cette vente , qui aura
lieu conformément à la loi, l'extrait du re-
gistre foncier ct le rapport de l'expert, se-
ront déposés à l'office soussigné, à la dis-
position de qui de droit , dès le 10 septembre
1955.

Boudry , le 17 août 1955.
Office des faillites :

Le préposé :
M. COMTESSE.

DELACHAUX & ÏVIESTLÉ
Imprimerie et reliure

passage Max.-Meuron 4
cherche jeune homme comme

manoeuvre ou auxiliaire
sérieux , éveillé , habile de ses mains,

en bonne santé.

.,. :- -  ., * ¦  ¦ ¦ • ¦-  ** " 
' 

'* *

L'imprimerie PAUL ATTINGER S.A.,
cherche

JE UNE HOMME
sérieux et robuste en qualité d'auxi-
liaire aux machines. Place stable.
Entrée immédiate ou à convenir.
Se présenter avenue Rousseau 7,
Neuchâtel , sauf le samedi.

Lire la suite des annonces classées
en sixième page

Fabrique d'horlogerie
de Saint-Biaise S. A.
engage pour tout de suite

ouvrières d'ébauches
un adoucisseur

et

manœuvres spécialisés
Faire offres ou se présenter.

Fabrique d'horlogerie cherche

retoucheur
retoucheuse

pour travail en fabrique.

régleuse
ou

acheveur
connaissant bien la mise en
marche , seraient éventuelle-
ment mis au courant. Entrée
immédiate ou à convenir. Faire
offres sous chiffres P. 6334 N.

à Publicitas , Neuchâtel .

'?p|—rnw
Il Une traque pour détruire
il les chiens errants

—̂1̂  au Vàl-de-Ruz
La population est informée que samedi 10

septembre 1955, une traque sera organisée
au Val-de-Ruz dans le but de détruire les
chiens errants qui commettent des dégâts
dans la région.

Afin d'éviter toute erreur , les propriétaires
de chiens sont priés de les tenir attachés ce
jour-là.

Département de police ,
Service de la chasse.

lfl Commune¦ * * .f>lN.1 

HP de Landeron-Combes
Bail à ferme

La commune du Landeron offre à louer ,
pour le ler mars 1956, la ferme de Combazin
du Haut , dite la « Métairie des génisses ».

Celle-ci comprend la maison d'habitation
et le rural avec écuries entièrement remises
à neuf , porcherie, etc. La surface des terres
est d'environ 22 hectares de champs et pâtu-
rages.

Pour tous renseignements, s'adresser au
directeur des domaines , M. Fernand Rossel.

Les offres écrites, sous pli fermé, portant
la mention ; « Fermage de la Métairie des
génisses », sont à adresser au président du
Conseil communal, jusqu'au 17 septembre
1955.

Le Landeron , le 7 septembre 1955.
Conseil communal.
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Boucherie des Sablons
Bœuf , veau, porc, ler choix
Bœuf lardé, Fr. 3.— la livre

Choucroute nouvelle
Porc fumé, salé, salaison douce

SAUCISSE AU FOIE
Spécialité de la maison

extra-juteuse
,Tél. 5 18 31. Se recommande : Charles Storrer

^^^^^^^^ 
GAIN DE TEMPS - GAIS D'ARGENT !

dC__ "̂ val Toujours plus de clients satisfaits !
HP"MH ** Pistolet électrique sans compresseur

dP^(P^!!\ ff§MW WHISKER - CHAMPION, put. suisse
gicle peintures, mazout, désinfectants, etc.

V.\ Pression 6 - 8  atmosphères
j ' - \ Avec récipient en verre Fr. 139.—

BïfH f̂c Avec récipient en aluminium . . Fr. 141.15

V^ 
'_ . y  ~SS>^_Wk___ Une année de çarantle , prospectus et mode

Demandez notre offre détaillée 1
Représentant général pour la Suisse romande :

R. TISSOT & FILS , cuirs et fourni tures industrielles, LAUSANNE
escalier du Grand-Pont 5-7 - Tél. (021) 22 43 98

r t ' 1Les renommées SâUCISS CS 311 1016
de la

charcuterie Chautems
SONT DE NOUVEAU EN VENTE

Tél. Auvernier 8 21 42
*<

Belle maculature à vendre
à l'imprimerie de ce journal

Rôti de veau
roulé

très avantageux
Boucherie-Charcuterie

GUTMANN
Avenue du ler-Mars

I

Etre bien main- BB
tenue , avoir une wM f -

sans pour cela mÊÈË
être comprimée t|pR,
ou gênée dans K|If< •
ses mouvements , P^ w \ //
n 'est-ce pas le \? M ; *
vœu de toute K §§;, . . •"' \ H
femme soucieu- &ô §£•- - ' ' '' ^fc^. Mm

Seule la gaine WBÊL̂ % Ŝ
Youthcraft ||| ;

licat problème.

Youthcraft \ Il *ttÇ]\Qffi
la gaine qui ne \ J[(̂ |VJJJ **"̂  Vj

remonte pas. •̂l^'
En vente UU I 1)1

AU CORS ET D 'OR
ROSfi- GUYOT

Epancheurs 2 Tél. 5 32 07

v v «\ Toute la richesse des teintes

» V- v»\
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Nouveau Dans une variété infinie , Vi \\

une matière indestruc- NS, Al "jp C/^

Nouveau WIDCO ,rencremag ique "̂"S
- encore une exclusivité
PAPER-MATEI Elle per- Les deux cœurs vous
met un tracé continu, garantissent la qualité
régulier et sans bavure PAPER-MATEI
sur tous les papiers.

Nouveau La pointe argentée - fine
ou moyenne - réagit plus ___________^S^^L^̂rapidement , donne une «$ wi ĝMr̂^
écr i ture plus régulière j ^^yLL ŝ/ÊEr

Nouveau Le mécanisme du pous-
soirl - II a la douceur
d'une caresse, la préci- Dans toutes les papeteries
sion du chronomètre ! et maisons de la branche!

Nouveau 'L'agrafe spécialement
rigide! Elle neserelàche Représentant général:
jamais! Ernst Blaser, St-Gall

PAPER-MATE procure l'écriture la plus légère et la plus pure !

/ \
GRAND CHOIX D'EXCELLENTE

VOLAILLE
du pays et de l'étranger

de toute première qualité,
au plus bas prix du jour

LAPINS
frais du pays

AU MAGASIN

LEHNHERR
FRÈRES

SS COMMERCE DE VOLAILLES NS£
On porte à domicile Tel. 5 30 92
Expédition au dehors Trésor 4

Sans ÊÊÊ^v )/ i
compresseur! W&B^&-^

le pistolet 
1̂ ^^̂ ^

BURGIA 53 |̂ |̂ i
pour décorateurs, peintres, garagistes

J 220 v. Prix : Fr. 98.50 -f port
M. T H O M E T

ÉCLUSE 15 NEUCHATEL
B-—IIIIMI MIIIœI]Î _I_I-

__
I

Cocker Spaniel
gold

à vendre, mâle, 4 mois,
pure race, 200 tr. Télé-
phone (039) 2 84 35 le
matin.

JAMBON
l cuit
î 85 et. les 100 gr.

i chez Balmelli
i Rue Fleury 14
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LOUIS FAVRE

En rasant la marge sablon-
neuse du marais , le pêcheur
fit lever une foule d'oiseaux de
rivage qui font en passant de cour-
tes stations chez nous : des bé-
cassines qui s'envolent en s i f f lant ,
des pluviers, des combattants , des
vanneaux criards qui planent  comme
des oiseaux de proie et dont la tète
est ornée d'une gracieuse aigrette ,
des courlis au long bec recourbé qui
épèlent leur nom popuilaire, « Louis »,
dans ces humides solitudes. Enfin
des hérons surpris au milieu de leurs
embuscades gagnèrent le haut  des
airs en déployant leurs vastes ailes ,
et s'enfuirent  vers des rives moins
troublées pour continuer leur chasse
interrompue.

Il salua, en passant , un pêcheur de
grenouilles, homme taciturne et mé-
lancolique, qui marche lentement le
long des canaux herbeux , dont il ex-
plore l'eau noire avec sa trouble , ar-
mée d'un long manche. Lorsque ce
filet en mailles de fil d'archal est à

moitié rempli de grenouilles sautil-
lantes, le pêcheur les prend par poi-
gnées et les jette dans sa hotte. Arri-
vé au bout dm fossé, il s'arm e d'une
paire de forts ciseaux renfermés dans
la poche de son grand tablier de cuir,
et guil lotine avec insouciance les pau-
vres habitants des marais dont les
corps s'amoncelant à terre donnent
l'idée d'un champ de bataille après
une charge de cavalerie. Cette opé-
ration terminée , il remet ses ciseaux
dans sa poche de cuir , vide ses bottes
pleines d'eau , et recommence ses ex-
plorations avec la gravité d'un hom-
me qui accomplit une œuvre méri-
toire.

A la brume, Henri rentra clans le
canal communiquant  avec les flaques
paludéennes et se mit  en embuscade
au milieu des joncs. Ce fut  une fac-
tion longue et pénible. Il fa l la i t  d'a-
bord une  santé de fer pour résister à
l ' invasion lente du froid qui pénètre
peu à peu jusqu 'aux mœllcs , lors-
qu 'on ne peut pas le combattre par
le mouvement;  puis une force de ca-
ractère peu commune pour ne pas
succomber à la tentat ion , lorsque la
nation des canards quitta le lac , où
elle dort tout le jour , pour le marais,
où elle trouve la nuit sa pâture. Le
passage de ces oiseaux était signalé
par le sifflement aigu et cadencé pro-
duit par les battements de leurs ai-
les puissantes. On se fait générale-
ment une fausse idée du vol des ca-
nards , qu 'on tient pour des êtres
gauches et assez maltraités par la

nature ; s'ils paraissent empruntés
sur la terre, qui n'est pas leur élé-
ment , il faut voir sur l'eau leur ai-
sance, leur grâce , je dirai plus, leur
noblesse. Et quand ils s'envolent , si ,
clans le premier moment , ils ont quel-
que peine à s'enlever et à se débrouil-
ler des herbes au milieu desquelles
ils se cachent pour fouiller la vase,
il faut les voir en pleine carrière
fendre l'air avec la vélocité d'une
flèche.

Ils arrivaient par petits détache-
ments ou en t irai l leurs , et tombaient
comme des aérolithes dans l'eau , qui
jaillissait bruyamment  autour d'eux.
Parfois , une division se levait pour
faire encore une excursion sur la
plaine humide ou pour appeler des
t ra înards  qui manquaient à l'appel.
Toutes ces manœuvres se passaient à
quelques pas de Beauval ; malgré
l'obscurité qui allait croissant , il eût
pu foudroyer les rangs serrés de ces
voyageurs ; mais il avait  son idée , il
a t tendai t  plus haute fortune. Les
canards allaient , venaient , se croi-
saient , barbotaient  à l'aise, semblaient
le provoquer ; il ne sourcillait pas.

Tout à coup le barbet lève les
oreilles et dirige ses regards vers le
ciel ;, Beauval lui fait signe de se
taire ; il a entendu , faible d'abord ,
puis distinct le cri des oies qu'il at-
tend. On ne peut s'y tromper, ce cri
ne ressemble à aucun autre ; il pa-
rait venir  des nuages. Une tache noire
en forme de herse parcourt  le zénith ,
se dirigeant vers l'est ; Beauval écar-

te doucement les roseaux , interroge
les airs avec angoisse. Tout a dis-
paru.

* H s'arrachait les cheveux de déses-
poir, lorsqu'un bruit comparable au
tonnerre éclata à quelqu e distance.
Il entendit l'eau rejaillir en écume,
comme si les Titans avaient lancé
clans la lagune les rochers avec les-
quels autrefois ils lapidaient les
clieux. Après avoir fait un circuit
pour reconnaître la contrée , le vol
tout entier venait de tomber dans
l'étang.

Cette fois , le pêcheu r éprouva une
émotion qui le cloua sur place : il
fa l la i t  cependant se hâter  de gagner
cette marc toute fourmi l lan te  d'un
gibier qui n'y serait plus le lende-
main.  Mais la nuit était sombre, le
ciel couvert , pas une étoile ne. bril-
lait pour rendre visible le chemin
qu 'il avait à suivre. II y avait de la
lune , mais elle était masquée par
d'épais nuages.

Comment se guider , au milieu des
ténèbres , dans ce labyrinthe inex-
tricabl e de canaux et d'étangs héris-
sés de joncs et de roseaux ! Com-
ment traverser les rangs des canards
qui l' entouraient , sans les effarou-
cher et porter du trouble sur ton le
l 'étendue du marécage ? C'est ici que
Beauval montra son habileté supé-
rieure.

Après avoir glissé en silence, com-
me un serpent , parmi les herbes aqua-
tiques , il leva la tète pour s'orienter.
Aucun objet connu, aucun point de

repère ne s'offrit à sa vue ; il crut
s'être trompé et avoir pris une faus-
se direction. Cependant , une sorte
de gazouillement , ,de murmure indis-
tinct , lui annonça bientôt qu 'il était
arrivé à portée du campement. Il en-
tendait les oies se jouer dans l'eau ,
siffloter , barboter , plonger , mais la
nuit était trop sombre pour qu 'il pût
les voir.

Alors commença pour lui le sup-
plice de Tantale ; toutes les contra-
riétés, les impatiences , les disgrâces
qu 'il avait endurées dans sa vie lui
parurent  des jeux d'enfants  auprès
de la fièvre qui le dévorait. Les mi-
nutes lui  semblaient des siècles ; con-
damné à une immobil i té  absolue, cou-
ché au fond de sa nacelle , le doigt
sur la détente de sa terrible canar-
dière , il entendait  les bat tements pré-
cipités de son cœur contre le bois
de l'embarcation.

Soudain , un rayon de lune f i l t ra
pendant quelques secondes entre
deux nuages. Beauval enveloppa le
bassin d'un regard ardent , il pointa
son arme sur un groupe compact qui
se dessinait sur l' eau miroitante et
fi t  feu.

Décrire le vacarme, le brouhaha ,
le bruissement d'ailes qui suivirent la
détonation , est chose impossible ;
quiconque n'a pas assisté à une telle
scène ne peut s'en faire une idée ;
on eût cru pendant  quelques secon-
des être au pied de la chute du Rh in .
Puis tout rentra dans le silence, in-
terrompu seulement par les batte-

ments d'ailes précipités des blessés
flottant sur l'eau , ou les mouvements
convulsifs des agonisants.

Après la lueur qui avait illuminé
l'étang, l'obscurité devint encore plus
profonde ; Biaise Hory, à la place de
Beauval , y aurait vu tout autant. Le
pêcheur arracha une gerbe de ro-
seaux secs, la planta debout sur une
planche mouillée à l'avant de sa lo-
quette , et y mit le feu. Ce lampion
d'un nouveau genre tint assez long-
temps pour lui permettre d'achever
et de ramasser quatorze oies , qu 'il
entassa frémissant d' une joie intense
dans sa nacelle. Elle était remplie ,
ct avec le chien et les armes, cela
consti tuait  un chargement tel qu 'elle
n 'eût pu en contenir  davantage.

Cette scène nocturne , au milieu
des solitudes du marais , laissa clans
son esprit une impression profonde.
Il avouait  plus tard n 'avoir jamais
rien éprouvé de semblable.

Le retour se fit  sans accident ;
après un tel exploit tou t semble fa-
cile , les forces sont décuplées , les
organes surexcités à un degré extra-
ordinaire. Il revint en chantant , et
pour mêler sa voix à l'allégresse de
son maître , le brave barbet se per-
mettait  de temps à autre un point
d'orgue qui lui paraissait réclamé
par la nature du morceau.

(A suivre)

PI M RME

oéi/ iïda Ocras
C H R O N I Q U E  R A D I O P H O N I Q U E

Dans la première semaine d' août ,
la belle « Lollo » a p ris part à un
grand gala r a d i o d i f f u s é  au casino
de Monte-Carlo. Elle s'y produisit
comme chanteuse , exécutant trois
mélodies , en f rançais , en ang lais et
en italien. Radio-auditeur occasion-
nel sur la Côte d 'Azur , nous avons
écouté , avec quelque e f f r o i , cette
vedette chanter la mélodie de la
belle époque , « Amoureuse », de
Rodol p he Berger. On peut posséder
un buste par fa i t  et n'en fa i re  sortir
qu 'une voix étriquée , qui détonna
dans le reg istre élevé , et mourut
presque avant terme... Ensuite de
quoi les journaux parlèrent du
« triomphe » de Lollo , sans aucune-
ment commenter ses per formances
vocales , mais en s 'étendant avec
complaisance sur son arrivée tu-
multueuse en voiture au casino , en-
tourée , f ê t ée , quasi é t o u f f é e , par une
f o u l e  aussi dense qu 'élégante !

A /̂ **. A^A

Les deux brillants acteurs que
sont Sophie Desmarets et Bernard
Blier ont été les personnages cen-
traux du célèbre « Boubouroche »
de Courteline , le 27 août. La scène
du second acte , jalousie masculine
et cynisme fémin in , a pris d' emblée
et a gardé tout au long un relief  de
grande classe , une f o r c e  dans l'iro-
nie , qui , je  l'esp ère , auront fa i t  la
joie des sans-filistes.

Le temps accordé aux « f o rums  »
de Radio-Lausanne , et qui f u t  ré-
cemment de vingt-cinq minutes , est
de nouveau réduit à vingt minutes,
ce que nous regrettons ; le débat du
29 août , ou plutôt , l' exposé fa i t  par
M M .  Br ingolf ,  Béguin , Freynier et
Peytreqnin, vu son impo rtance , au-
rait gagné — et nous aussi — à
bénéf icier  d' un entretien de p lus
longue durée. En ef f e t , il s'agissait ,
ce soir-là , de répondre ci une ques-
tion de brûlante actualité. L'initia-
tive Chevallier peut-elle être sou-
mise au peuple  ? Ces quatre per-
sonnalités, de positions et opinions
politi ques diverses, furen t  unani-
mes : oui. Non seulement cela se
peut , mais cela se doit. Nous fé l i c i -
tons les quatre citoyens de Suisse
romande d' avoir donné là, et sans
doute avec e f f i c a c i t é , un mot d' or-
dre qui aura de l'écho.

Le charmant acteur Pierre Lar-
quey parle chaque mercredi soir à
Radio-Paris, au cours de l'émission
« Je vous assure... » qu 'il anime,
sous le pseudo de M. Bonhomme,
avec de charmantes jeunes f emmes
sp irituelles et bien disantes. C' est
une causerie sur des sujets fran-

çais, mais ta forme,  l'entrain du
dialogue , sont exemplaires. C'est
en outre agrémenté de musique
brillamment exécutée par l' ensem-
ble de Philippe Brun , dont il est
superf lu  de fa i re  l 'éloge.

*W^*i*W

Le premier concert symphonique ,
le 31 août , nous a o f f e r t  un pro-
gramme de grand intérêt. L'O. R.
joua une œuvre gaie , charmante,
pleine d 'heureuse fanta is ie .  « Vival-
diana », de Mal ip iero. Julianna Far-
kas , le soprano à la voix cristalline ,
chanta ensuite une œuvre de Mo-
zart , « Mia speranza adorata ». Sa
virtuosité dans le registre élevé est
remarquable et ses possibil i tés tech-
niques sont vastes : l' on aurait aimé
qtte s'y ajoutât de l'émotion , car
c'était un peu f ro id  à « toucher »
de l' oreille , ce beau cristal...

Â ^A ^A

« A vol d'humour » était une
émission du 1er septembre an soir.
Un vol souvent en rase-moites : ce-
pendant il prit de ta hauteur el de
l' esprit , avec des vers plaisants  sur
les Mart iens ,  d'A.-M.  Carrière , que
l'on écouta avec amusement.  I!  y
eut aussi une f a b l e  d'après-vacan-
ces , de Claude Bodinier : « Le che-
vreuil et la limace », jol i  morceau
sylvestre  et crgptogami que, dont on
goûta l'ironie.

Aznavonr est un composi teur  qui
a de la chance : ses chansons re-
tiennent l' attention des musiciens et
décrochent des prix du disque,
cette année. Musique où il y a de
tout , du bon , du drôle , de l' allant,
p a r f o i s  même de la vul garité , elle
f u t  excellemment interprétée par
Phil ippe Clay : l'on a appréc ié
l'humour noir du « Noyé assassiné »
et la drôlerie, l'élan f a r f e l u , du
« Piano » (S septembre).

Notre parleur quotidien de
l'A.T.S. ne voudrait-il pas écouter
le speaker amène et de voix agréa-
blement nuancée , qui , chaque jour
à la treizième heure , nous o f f r e  les
prévisions du temps sur Radio-Pa-
ris ? Cet annonceur met de l' en-
train à de telles informat ions  : avec
lui , même les averses , même les
orages, nous f o n t  plaisir tant il
s'e f f o r c e  de présente r la p luie et les
nuées avec clés intonations consola-
trices et prometteuses... Notre par-
leur

^ 
helvéti que , lui , semble , jour

après jour , plonger dans les brumes
mélancoli ques ; son accent n'aban-
donne pres que jamais le ton cha-
grin , de telle manière que même
ses annonces d'heures ensoleillées
nous font  bâiller d' ennui.

LE PÈHE SOREIL.
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Vendredi
SOTTENS et télédi f fusion : 7 h., gym-

nastique. 7.10, disque. 7.15, inform. 7.20,
propos du matin , marches et chansons
romandes. 11 h., émission d'ensemble.
12.15, le mémento sportif. 12.30, chan-
sons de Provence . 12.45 , inform. 12.54,
la minute des A.R.-G. 12.55, contrastes.
13.20, « Pelléas et Mëlisande », extraits
de Debussy. 13.45, la femme chez elle.
16.30, une présentation de L. Anska.
17 h., le feuilleton de Radio-Genève.
17 h. 20 , musique et refrains de partout.
18 h., l'agenda de l'entraide et des ins-
titutions humanitaires. 18.10, musique.
18.15, causerie. 18.30, quelques pages
d'Edward Grteg. 18.45, les cinq minutes
du tourisme. 18.50, micro-partout. 19.15,
inform. 19.25, la situation Internationale.
19.35, causerie. 19.55, impromptu. 20.20 ,
mélodies. 20.25, « Arlequin poli par
l'amour », de Marivaux. 21.05, quatuor
à* cordes. 21.35, « Catherine n 'en démord
pas », par A. Sixt . 21.50 , chant. 22.10 ,
trio , de Schumann. 22.30 , inform . 22.35,
causerie. 23 h., piano.

BEROMUNSTER et télédi f fusion : 6.15,
inform. 6.25 , gymnastique. 6.35, concert
récréatif. 7 h., inform . 11 h., émission
d'ensemble : concert symphonique. 12.15,
communiqués touristiques. 12.30, inform.
12.40, le Radio-orchestre. 13.25, solistes.
14 h., pour Madame. 16.30, concert pour
les malades. 17 h., solistes. 17.10 , deux
airs de concert de Mozart. 17.30 , pour
les enfants. 18 h., disques. 18.10, pour
les amateurs de jazz. 18.50, heure de
l'information. 20 h., valse viennoise.
20.15, musique populaire autrichienne.
21 h., évocation politique. 22.15, inform.
22.20 , musique de chambre.

Etal civil de Neuchâtel
PUBLICATION S DE MARIAGE. — 27

août : Masini , Stefano-Paol o, Jardinier
à Marin , et Burkhalter , Denise , à Neu-
châtel. ler septembre : Weber , Robert-
Albert , employé de commerce, et Clerc ,
Jacqueline-Marguerite , les deux à Neu-
châtel ; Beretta , Marino-Albino-Luigi ,
facteur postal à Neuchâtel , et Vésy,
Paulette-Valérie, à Peseux. 2. Aebi , Hans-
peter , commerçant , et Mailler , Suzanne-
Louise, les deux à Granges (Soleure);
Progin , Armand-François , architecte , et
Angell , Bruna-Anita , les deux à la
Chaux-de-Fonds , précédemment à Neu-
châtel. 5. Buchenel , Paul , commerçant
à Champion , et Clottu , Lydie-GUbé rte ,
à Cornaux ; Zaugg, Georges-Robert , tech-
nicien , et Lotti , Irène , les deux à Neu-
châtel ; Burkhalter , Claude-Ernest , comp-
table , et Calame , Renée-Marcelle , les
deux à Neuchâtel ; Rlem, Ninon-Xavier ,
mécanicien , et Bolliger , Alice-Margrit , les
deux à Neuchâtel ; Wavre , Gilbert-André ,
secrétaire à Neuchâtel , et Bovet , Anne-
Catherine , à Genève.

MARIAGES. — 27 août , à Igis : Mi-
chel , Johannes, contremaître papetier , et
Hàring, Yvette-Alice , les deux à Neu-
châtel. ler septembre : Harlacher , Wer-
ner , architecte à Colombier , et Tschanz ,
Margrith , à Neuchâtel ; Herold , Kurt-
Eduard-Otto , pharmacien à Berne , et
Grossenbacher née Harder , Madeleine-
Marie , à Neuchâtel. 2. Nabissi , Elzo-
Giuseppe , maçon , et Sartori , Antonia ,
les deux à Neuchâtel ; GuUlet , Noël-
Stanislas , aide-pharmacien à Neuchâtel ,
et Wegmuller , Alice, à Lausanne ; Fai-
vre , Jean-Pierre , électricien à Neuchâtel ,
et Schwab , Carmen-Emma , à Boudry ;
Maumary, Daniel , médecin k Neuchâtel ,
et Adler , Gertrud-Klara , à Bâle ; Per-
rinj aquet , Arnold-Louis , conducteur-ty-
pographe à Neuchâtel , et Crivelli , Pier-
rette-Thérèse , à Cortaillod ; Kirchofer ,
Charles-Edouard , mécanicien , et Queloz ,
Pierrette-Elise-Madeleine , les deux à Neu-
châtel ; Collet , Emile-René-Lucien , ma-
nœuvre, et Depeursinge. Liliane-Margue-
rite, les deux à Neuchâtel.

Le nombre

Au 31 août , on compta i t  en Suisse
8258 concessio nnaire s de tél évision , dontôi)88 part iculie rs  et 2270 tenanciers
d 'é tabl i ssemen ts  publics.

Durant  la seconde quinzain e  d'août ,
le nombre des concessionna ires a passé
de 8073 à 8258, l'augmentation étant  de
176 pour les par t icu l ie rs  et de 9 pour
les é tab l i sse ments  public s.

Détai l  à not er : alors que durant les
qu inz e  premiers jo urs du mois on n 'en-
reg i s t r a i t  que 51 concessions nouvelles
en Suiss e romande , contr e  131 dans l'en-
semble du pays, la proportion s'est ren-
versée duran t  la seconde : la Suisse ro-
mande compte à elle seule 113 nouveaux
concess ionnair es  sur les 185 annoncés
au total  duran t  cette période.

Au 31 août , il y avait 5892 conces-
sions octroyées en Suisse allemande ,
1248 en Suisse romande et 1118 au Tes-
sin.

des concessionnaires
de la télévision à fin août

dans notre pays

Pour cause de santé,

Epicerie - Mercerie - Primeurs
dans localité du vignoble , est à remettre, pour
date à convenir. Possibilité de développer . Offres :
sous chiffres D. A. 55, au bureau de la Feuille
d'avis.

,

jE Cours de
Tg répétition

Soldats !
N'oubliez pas de souscrire

un abonnement à la

Feuille d'avis de Neuchâtel
pour la durée du cours

Le payement doit être effectue
d'avance, par versement de

Fr. 1.90
à notre compte postal IV 178,

ou à nos guichets

Administration de la
Feuille d'avis de Neuchâtel
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La délicieuse boisson légère au cho-
colat , pasteurisée, homog énéisée. En
vente dans tous les établissements
publics et dans les laiteries.

Par le f roid, LECO chaud...
...p ar le chaud , LECO f roid  !

sy * \xJw Ar̂ '^' -̂fe» ^̂ .ff ... lusqu a 
-̂̂ ^

f̂ 
100 francs \̂S& pour votre vieux fourneau ^k

en cas d'achat d'un O f) Q
calo à mazout fJljoJL

B*  

Nous reprenons votre vieux fourneau (poêle, calo, potager, pipe, etc.)
dans n'importe quel état jusqu'à Fr. 100.—
selon sa valeur et celle du calo à mazout Elel que vous achetez.

Profitez-en pour adopter, vous aussi, le système de chauffage

(s'allume en un clin d' œil — se règle d' un coup de pouce I)

(des mi l l iers d' usagers ont constaté que le mazout est le p lus

calorifères de formes agréables et modernes, êmaillés, brun, vert

* Les calos à mazout Efel sont munis d'un récupérateur de chaleur très

Modèle 530 VA Stan- * Modèles de 140 à 340 m3, de Fr. 348.— à Fr. 848.—.
dard (selon cliché) * * g ^______ —_^—_.———___—_
exécution en fonte à Fl". 448."
capacité de chauf- Modèle à Fr. 348.— (type 531 VA Standard)
faqe 150 m3 Reprise de votre ancien fourneau, quel que soit son état , jusqu 'à Fr. 60.—
Reprise jusqu'à . . » 70.— (depuis Fr. 14.— par mois)

Reste seulement . . Ff. ulO." * Installation ef réglage par technicien expérimenté.

^Mp̂ v ou depuis Fr. 18.— r¦JV"™°'" AUX ARTS MENAGERS S. A.
^«w -̂Bk AU COMPTOIR SUISSE : HALLE 13 — STAND 1324

^  ̂

l|L 
NEUCHATEL : 26, RUE DU SEYON — Tél. (038) S 5590
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ĈVV.. ?*̂ K : Lors de votre visite à notre Stand au 
Comptoir, ne manquez pas de ï

^Ĥ k ^ia. consulter notre Livre d'or de références émanant
N&V ^B̂  i de notre clientèle romande. \
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La télévision britannique cons-
truit , dans la banlieue ouest de
Londres, sur un emplacement ré-
servé naguère à des expositions , de
vastes studios. Sur un terrain de
quelque 100,000 m', s'élèveront et
s'élèvent déjà des bâtiments d'une
conception hardie. Une construction
circulaire de 4 à 6 étages en for-
mera le centre ; elle abritera les
bureaux de la direction et de l'ad-
ministration, des salles de confé-
rence et de petits studios. Les au-
tres studios, dont certains auront
¦40 m. de long, 25 de large et 15 de
haut , seront disposés tout autour de
cette « tour » centrale, les locaux
accessoires se trouvant à l'extérieur
de ce second cercle.

A « Télévision Centre î* ne seront
réalisées que des émissions en di-
rect. Tous les studios comprendront
des places pour les spectateurs. Des
plans sont déjà prêts qui permet-
tront  l'agrandissement, en cas de
besoin, de ces insta l la t ions .  On a
même prévu, sur l' un des bâ t iment s ,
un emplacement  pour l' atterrissage
des hélicoptères qui pourraient  ame-
ner des vedettes particulièrement
pressées !

La télévision britannique
aura des studios

ultra-modernes

Carnet littéraire
LES LETTRE S
* Il y a linéiques jours , à Genève,

pour fêter les cinquante ans d'existence
de ce journal , le comité de l'« Essor »
a réuni quelques-uns de ses fondateurs
et anciens directeurs. La réunion était
présidée par M. Edmond Privât , profes-
seur à l 'Univer sité de Ne-uchàte. 1. C'est
dès 1904 que Paul Sublet , alors pasteur
à Vallorb e, avait assigné au journ al son
but d'organe du christianisme social.
Parmi les rédacteurs de la première
heure , on notai t  la présence de MM.
Adolphe Audéoud , Pierre Bovet , Adolphe
Perrière, et de Mlles Alice Descœudrea
et Hélène Mnnastier.

LES ART S
* Le musée des beaux-arts de Berne
organis e une exposition d'art graphique
contemporain allemand en couleur, qui
sera ouverte jusqu 'au milieu d'octobre.
Elle groupe 113 œuvres dues à 72 artis-
tes.

LA MUSIQUE
* Invité par le gouvernement portu-
gais , le pianiste chaux-de-formier Harry
Datyner vient de faire un*e tournée en
Afriqu e centrale et en Afrique du sud,
après avoir été à Lisbonne, le soliste
d'un concert donné avec l'Orchestre na-
tional du Portugal , placé sous la direc-
tion du maitre Pedro de Freitas Bran-
co, concert auquel assistèrent 6000 per-
sonnes.

L ' H I S T O I R E
* Le lOme congrès international d'his-
toire a été ouvert, dimanche, à Rome,
en présence de 1600 spécialistes , parm i
lesquels se trouvent ceux de la cité du
Vatica n et de l'Union soviétique. Neu-
châtel est représenté à ce congrès par
M. Eddy Bauer , professeur à l'Univer-
sité.

Franklin , grâce à sa double action chi-
mique et opothérapiqu e , rétablit la ré-
gulari té  des fonct ions naturelles , sup-
prime la constipation. Les effets  mal-
heureux d'une mauvaise digestion dis-
paraissent : les maux de tête passent.
Toutes pharmacies et drogueries. Fr. 1.80
la boîte de 30 dragées.

Plus d'intestin paresseux
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Tout pour une bonne
choucroute garnie

Nos beaux gros vvienerlis
| sont particulièrement recommandés ]

I 

BOUCHERIE « MONT-FLEURY » :

MAX HOFMANN |j
Rue Fleury 20 Tél. 510 50 ;

I b0„(ie Lundi du Ë

1 ^<S«el Jeûne I
e*1 19 septembre

Nous offrons à nos coopérateurs et amis, une

1 Magnifique |
1 course eu car j
1 à Zurich -Riischlikon-Meilen i
J P R O G R A M M E :

Départ de Neuchâtel : 6 h.
i Visite de l'aéroport de Kloten. j
j Dîner ou pique-nique au Pré-Vert à Riischlikon.

Visite de la Fabrique de chocolat et biscuits à Meilen.
Le casse-croûte de quatre heures sera offert gracieu-

! sèment par la fabrique, pour tous les participants.
Au retour : Tour de ville accompagné à Zurich ou j

i temps libre à disposition des participants. '¦ !
! Prix au départ sans dîner avec dîner !

I de Neuchâtel : f f f>  f f ., fj .. 24." i

Inscriptions dans nos magasins de Neuchâtel, jusqu'au
i 15 SEPTEMBRE, tout dernier délai. ! i

Savoir joindre l'utile à l'agréable
Voilà le secret

f éGSJËjÈÊËSf àÈ Visi ter  le Comii ln i rSuis . se

PTS III HALLE 13, ™D No 1338
Illll Iil ! I! La Couvinoise S.A.

„m!^-—,̂ ^,„—,,„ txmrmr. partout

viWn B i l v l l k i  ILH -̂I VOILAM ¦***¥ -R- *XlAl&JLftAJL'J OJ ****l!i CE QU 'IL^^^^^—^^—^—^— !m̂ m> VOUS FAUT

Charbon dès Fr. 170.- Mazout dès Fr. 350.-
Les billets d'entrée du Comptoir seront remboursés pour

tontes commandes passées à notre stand

EN VENTE CHEZ :
James GKENACHEB, combustibles. Salnt-Blalse, tél. 7 52 23
QUINCAILLERIE DU SEYON S. A., Neuchâtel , tél . 5 13 34
Marins SCHREYEB, combustibles, Neuchâtel , tél . 5 17 21
GUTLLET & Cle S. A., combustibles, Corcelles, tél. 813 76
Jules-Tell BORIOLI, combustibles , Saint-Aubin , tél. 6 71 34
Fritz ROTH , combustibles. Fontaines, tél. 7 13 64
Adolphe GRENACHER . poêlier , Cerlier , tél . 8 81 16
Alfred HARSCH, installateur , la Neuveville , tél . 7 94 32

L'eau a-t-elle une importance?
Autrefois, oui, l'eau avait une importance consi- Que vous preniez l'eau de pluie ou l'eau du promesses! Dans la douceur d'une eau de
dérable. Ce n'est certainement pas pour rien que torrent, ou encore l'eau calcaire du robinet, Persil, transparente comme du cristal, votre
nos grand-mèreS recueillaient l'eau de pluie dans Persil est efficace dans n'importe quelle linge devient d'un blanc resplendissant, d'une
un grand tonneau. Aujourd'hui, c'est tout diffé- eau; il est si moderne dans sa composition propreté parfaite et môme les plus délicats des
rent: à condition d'utiliser (a bonne ..¦n*i*iwffi**Srl§J** c

'
ue vous Pouvez toujours en attendre tissus peuvent y être lavés en toute sécurité :

lesuivoje succès est assuré l
^̂ l̂ -j-̂ ^^̂ î ***̂  les meilleurs résultats. Persil tient ses Rien n'égale la sûreté de Persil!

té\é9»*«nm*' .*„ entre £*£'«***
¦ ,a ^TàU» tes 

j^T**** 
Pourdu beau linge, rien n'est jamais trop bon: Persil ^— -, ̂ t̂e ,

s*°s
Pi°P̂  *T- ^

A ï̂'°s\
PE

£, Bâte lave dans l'eau dure comme dans l'eau douce! M \\uuM JÉ|

g^̂ ^^S** {̂ \ Porte la marque de qualité ; X\L^ L^» -
Henkei & cie S.A., Bâie Vfc/ de l'Institut Ménager Suisse Et Persil ne coûte malgré tout que Fr. 1.10 m. K/i o

Vous vous féliciterez d'avoir choisi Persil !

i |
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Présen tation des nouveaux produi ts Ru binstein
L'assistante d ' Ht i E N A  R U B I N S T E I N  sera à votre
disposition dans notre salon pour vous dire ce que S
pense de votre teint la plus remarquable spécialiste !':
de la beauté , comment il pourrait être embelli et !
rajeuni. Saisissez cette occasion particulière. Prière
de s'annoncer par téléphone. j

Semaine du 4 au 11 septembre

A vendre d'occasion

poussette
bleu marine, en bon état,
prix 40 fr.

Téléphone 6 91 63.

I 

Boucherie- /f t)  éMt Â
Charcuterie (/ rfjj l

J \S  ̂ Tél. 5 26 05
*̂ Hôpital 15, Neuchâtel

Samedi grande vente de

Bœuf à rôtir et à bouillir
Gros veau, porc, agneau

Une seule qualité : la meilleure
Prix avantageux

Poulets - Poules
Lapins frais du pays

Tout pour le pique-nique

POUR LA TORÉE :

(

Saucisson neuchâtelois
et saucisse au foie

Spécialité de la maison

• *

LES PRIX POPULAIRES
CONTINUENT
A NOTRE RAYON

articles
de ménage

tout très bon marché

i' Ŵ&̂ f f l '&Hf tZ^Qr.*" WLSk

NEUCHATEL

m è

OFFRE A SAISIR

DUVETS
neufs, remplis de mi-
duvet , gris, léger et très
chaud, 120 X 160 cm.,
Fr. 40.— ; même qualité,
140 X 170 cm., Fr. 50.—.
Port et emballage payes.

W. Kurth , avenue de
Morges 70, Lausanne. Tél.
(031) 24 66 66 ou 24 65 86.

A vendre

POTAGER
BUTAGAZ

4 feux et four, Fr. 1150.—.
S'adresser à la bouche-

rie R. Margot, rue du
Seyon 5.

I 

DÉCOLLETÉS avec fines semelles
de caoutchouc, à partir de ;

brun et gris

Fr. 19.80
Fr. 22.80

GRAND CHOIX

CHAUSSURES

3 KmhhBt.______E___.__m
Seyon 3 NEUOHATEL

^̂ ^̂ B̂BBBBBBBBBBBBBmBBBBBBm B̂BBBBBBm B̂BBBBBBBBBBBBBBBBBBBBBBmBm^^ B̂B._____m

Comme collation avec pain et
moutarde ou de la salade de
pommes de terre 

^̂____f k̂

paire 70 ct.



La République fédérale étudie sans enthousiasme la reconstitution de ses anciennes provinces
Notre correspondant p our les a f -

fa ires  allemands nous écrit :
Le 5 mai 1955, en même temps

qu'elle retrouvait sa souveraineté,
l'Allemagne occidentale donnait for-
ce de loi à l'article 29 de sa consti-
tution, jusque-là interdit par un
« veto » des puissances occupantes.
Cet article 29 prévoit un regroupe-
ment des provinces de la républi-
que basé sur des données « histori-
ques, ethniques, économiques et so-
ciales ».

Un armistice fantaisiste

Ce regroupement est rendu néces-
saire par la fantaisie avec laquelle
les Alliés découpèrent le pays au
lendemain de la capitulation. Seuls
des « Lander » actuels, en effet , les
anciennes villes hanséatiques de
Hambourg et de Brème et la Baviè-
re correspondent à peu près à des
réalités historiques. L'Etat de Bade-
Wurtemberg a été créé par la fusion
de ces deux anciens Etats feudatai-
res. Quant aux autres « Lander » de
la république, leur caractère artifi-
ciel n 'est contesté par personne ; le
Schleswig-Holstein , la Rhénanie du
nord-Westhaplie, la Hesse et la plus
grande partie de la Basse-Saxe ont
été formés des débris cle l'ancienne
Prusse ; la Rhénanie-Palatinat a été
créée de toutes pièces par les Fran-
çais, de l'ancien Palatinat bavarois,
des arrondissements prussiens de
Coblence et de Montabaur et de la
Hesse rhénane.

Pour préparer le retour à une si-
tuat ion normale, une commission
d'étude dénommée « commission
Luther », du nom de son président,
l'ancien chancelier Hans Luther,
avait élé formée en 1953. En fai-
saient partie des politiciens, des
historiens, des géographes, des ju-
ristes, etc. Cette commission a re-
mis son rapport au gouvernement
dans le courant de jui llet. C'est un
monument  d'environ mille pages
dactylographiées qui a déjà eu pour
effet" d'allumer nombre de polémi-
ques.

Des parlementaires
peu pressés

On imagine aisément le remue-
ménage qu 'une refonte aussi pro-
fonde de la structure de la Républi-
que fédérale entraînera  immanqua-
blement. En dix ans d'existence les '
« Lander » art if iciels ont créé, à dé-
faut d'une conscience nationale vé-
ritable chez leurs ressortissants, une
foule d'organes admin i s t r a t i f s  qui
fonct ionnent  généralement à la sa-

tisfaction du plus grand nombre. Il
y a des situations acquises, des ser-
vices bien établis, des habitudes
prises... Et c'est tout cela qu 'il fau-
dra changer pour redonner aux pro-
vinces allemandes leur physionomie
propre, basée sur des constantes
« ethni ques, historiques, économi-
ques et sociales ».

Comme les politiciens n'aiment
généralement pas faire de mécon-
tents, des voix se sont élevées à
Bonn pour demander que l'on at-
tende, pour procéder à l'opération ,
que ia réunification du pays soit
chose faite. Cette solution de facilité
se heurte toutefois au fait qu 'elle
exigerait une nouvelle modification
de la Constitution , requérant une
majorité des deux tiers des voix
aux Chambres, l'article 29 ayant  été
très régulièrement adopté et devant
entrer en vigueur le 5 mai 1956.

Or, jusqu 'à cette échéance, la
Constitution permet aux citoyens
des régions intéressées de faire va-
loir leurs revendications par voie
d'initiative. Le gouvernement de
Bonn doit donc en tout état de cau-
se attendre le 5 mai 1956 pour com-
mencer la rédaction de son rapport
aux Chambres, rédaction qui exige-
ra forcément un certain temps.
« Bundesrat » et « Bundestag » de-
vront ensuite étudier les proposi-
tions gouvernementales, ce qui exi-
gera un autre délai assez long et
mènera les députés aux portes des
prochaines élections générales, fi-
xées à octobre 1957. Pourra-t-on , à
ce moment-là, demander aux parle-
mentaires de prendre des responsa-
bilités aussi lourdes de conséquen-
ces devant leurs électeurs ?

C'est donc à la nouvelle Chambre
élue à fin 1957 qu 'incombera le soin
de découper le pays et de tracer
les nouvelles cartes des provinces,
ou alors de remettre ce travail ardu
après la réunification , c'est-à-dire
(peut-être) aux calendes... Si elle
opte pour la première solution , en
se basant sur les initiatives et les
plébiscites qui auront déjà eu lieu
dans les régions intéressées, sa dé-
cision devra encore faire l'objet
d'une consultation populaire géné-
rale dans toute la république.

Premières réactions
A l'heure actuelle la Bavière a

déjà manifesté l 'intention de reven-
diquer le Palatinat , qui lui fut en-
levée en 1945 : dans l'Oldenbourg et
le Brunswick, des groupes de ci-
toyens réclament la séparation
d'avec la Basse-Saxe ; dans l'Etat

I de Bade-Wurtemberg les autonomis-

tes badois tiennent à utiliser cette
dernière chance de reconstituer
leur province et d'autres régions
suivront certainement.

Ces mouvements, de l'avis géné-
ral, sont toutefois très loin d'avoir
le caractère de vagues de fond po-
pulaires. Même dans les provinces
créées de toutes pièces en 1945, une
sorte de sentiment national, prove-
nant d'une certaine habitude, est
né. Les fédéralistes allemands cons-
tatent le fait avec amertume : l'es-
prit des vieilles provinces est en
voie de disparition. La Républi que
de Weimar, la vague de socialisme
qui marqua le début du dernier en-
tre-deux-guerres, le nazisme, la dé-
faite et les transferts massifs de po-
pulations qu 'elle entraîna , tout cela
a contribué à miner l'esprit tradi-
tionaliste des anciens Etats feuda-
taires. De tous les mouvements ré-
visionnistes qui se dessinent, les
plus sérieux paraissent être ceux du
Schleswig-Holstein et du Pays de
Bade. Ce dernier n'a malheureuse-
ment que peu de chances de succès,
car le résultat du plébiscite consa-
crant la fusion avec le Wurtemberg
a été reconnu par le tr ibunal cons-
t i tut ionnel  de Carlsruhe et le terri-
toire échappe aujourd'hui aux con-
séquences de l'article 29.

Manque d'enthousiasme
général

Le rapport de la « commission Lu-
ther » se ressent de ces hésitations
et manque de clarté. Il ne prévoit,

par exemple, pas moins de sept so-
lutions pour le territoire de l'Alle-
magne occidentale bordant le Rhin
entre Carlsruhe et Bonn, soit :

1. Maintien de la Rhénanie/Palatinat,
soit dans son état actuel, soit avec les
circonscriptions de Mannheim, Heldel-
berjr , Sinsheim et le Rheingau.

2. Séparation de la Rhénanie et du
Palatinat et retour de ce dernier à la
Bavière.

3. Rattachement du Palatinat à l'Etat
de Bade/Wurtemberg.

4. Formation d'un nouveau « Land »
par la fusion du Palatinat avec le Pays
de Bade du nord .

5. Fusion du Palatinat avec l'ancien
Pays de Bade.

fi . Formation d'un « Etat de l'Alle-
magne occidentale moyenne » englobant
la Hesse, la Rhénanie/Palatinat et le
Pays de Bade du nord.

7. Formation du dit Etat , moins les
circonscriptions de Coblence, de Trêves
et d'une partie de la circonscription de
Montabaur, qui seraient rattachées à
la Rhénanie du nord/Westphalie.

L'ancien président du conseil ba-
varois Ehard, un des rares fédéra-
listes sincères de la nouvelle Alle-
magne, qui dut céder son siège à un
socialiste il y a quelques mois, a fort
bien résumé la situation en décla-
rant récemment : « Ceux qui forgè-
rent l'article 29 ont agi comme s'ils
voulaient remplacer les anciens
« Lander » par de simples circons-
criptions administratives dont les
contours peuvent être constamment
modifiés au gré des circonstances ».

Les Alliés, qui prétendaient rani-
mer le fédéralisme allemand pour
prévenir la renaissance d'un nou-
veau Reich u n i f i é , ont décidément
bien mal joué leurs cartes en bou-
leversant eux-mêmes, sans raisons
valables, les frontières des ancien-
nes provinces pour les adapter à
celles de leurs zones d'occupation.
Les centralisateurs allemands n 'a-
vaient pas besoin de cet encoura-
gement ! Léon LATOUR.

Le fédéralisme vif-iS encore en Allemagne ?
t

ARGENTINE

Les péronistes céderaient
40 sièges

BUENOS-AIRES, 8 (A.F. P.). — Le
projet de loi présenté par le gouver-
nement et tendant à donner aux partis
de l'opposition une représentation plus
conform e aux suffrages qu 'ils recueil-
lent , stipule que cette réform e élec-
torale sera appliquée pour la première
fois à l'occasion de l'élection de l'as-
semblée constituante qui sera appelée
à se prononcer sur la question de la
séparation de l'Eglise et de l'Etat.

Récemment, le paj -lemenit argentin a
retardé de six mois cette consultation
électorale qui était primit ivement pré-
vue pour le mois de novembre 1955.

Aux ternies du projet gouvernemental
et sur la base des dernières élections

'législatives , l'opposition compterait , à
la Chambre, 52 sièges contre 105 au
parti péroniste alors qu 'actuellement
les radicaux occupent 12 sièges et les
péronistes 145.

D'autre part , le président Peron s'est
entretenu avec les gouverneurs provin-
ciaux qui avaient auparavant été re-
çus par M. Oscar Albrieu , ministre de
l'intérieur.

En vertu d'un projet de loi
l'opposition serait plus

équitablement représentée
au prochain parlement

ÉCOLE-CLUB MIGROS i
NEUCHATEL COUFS ftOlU" adulteS I

I WWM^nniMIIIIILJIBBMBBBM^M^MBBHMBSI REPRISE DES COURS : Ma rdi 20 septembre

I C O U T U R E  B R I D G E  Peinture sur porcelaine i
i (coupe et transformation) _ ,,. • , , „ T . .. .

Cours pour débutants et de perfectionnement Les cours ont heu le :

"|,,X 
' Non-membres Fr. 16— »-!« . Fr. 25.- pour 10 leçons de 2 heures LUHDl SOIF MERCRËD l SON

. . .  , I I I  A ¦ (i fois par semaine) UEUmOEfll *»*,¦*.pour 8 leçons de 3 heures (1 leçon par semaine) w CI^USlEUi SOIl

I ,  

. . *• 'i i  Inscriptions :
Il reste encore quelques places disponibles VENDREDI 9 SEPTEMBRE, A 20 HEURES Cr I I  par mois.

pour le cours du Vendredi après-midi a„ club de bridge Migros Prix : ¦!• I ¦¦ 1 leçon de 2 heures par semaine.

INSCRIPTIONS : 
Restaurant Beau-Rivage INSCRIPTIONS :

Société eooDéntive Mim-os Neuchâtel 2 - Gare 
ou à la Société coopérative Migros Societé coopérative Migros, Neuchâtel 2 - Gare

S0Ciete C°°P
o
e
u
r 

p^r téSSone au 572 21 Neuchâtel 2 - Gare - Téléphone 5 72 21 ou par téléphone au 5 72 21

Pour la première fois
depuis 17 ans

L'armée sera encadrée
d'officiers et d'instructeurs

professionnels
VIENNE, 8 (Reuter) . — Le Conseil

national a approuvé le projet de loi
militaire qui permettra , pour la pre-
mière fois à l'Autriche, depuis dix-sept
ans , d'appeler les soldats sous les dra -
peaux. Les partis de la coalition , c'est-
à-dire le parti populiste de droite et
les socialistes ont voté la loi , tandis
que les indépendants et l'opposition
communiste étaient contre.

La loi militaire prévoit que tout jeu-
ne Autrichien fasse urne période mili-
taire de 9 mois et les citoyens sont
astreints au service de 18 à 51 ans.
Les volontaires des armes spéciales ,
comme l'artillerie , par exemple , l'ont
une école de recrues de 15 mois. Des
officiers et des instructeurs sont enga-
gés à titre professionnel.

Le projet devra encore être examiné
par la deuxième Chambre , c'est-à-dire
le Conseil fédéral et signé f inalement
par le président Korner. On pense que
tout sera mis au point d'ici ume quin-
zaine d*e jou rs.

Le Conseil national
autrichien

a approuvé le projet
de loi militaire

• •• Fabrique de chocolat et d'articles de confiserie C
• cherche un jeune S

! ASSISTANT !
• DU CHEF DE FABRICATION |
• e
• ayant expérience de la production, du parc à machi- fl

nés correspondant et l'habitude du personnel. Talent f
% d'organisateur, formation commerciale. Langues : s
• français/allemand. Place d'avenir très intéressante. «
• Adresser offres détaillées avec curriculum vitae, pho-
0 tographie, page manuscrite, copies de certificats et Q

• indication des prétentions de salaire sous chiffres
J L 847 Q à Publicitas, Bâle.

• •

Femme
de ménage

pouvant travailler seule
est cherchée , pour le ma-
tin. Demander l'adresse
du No 65 au bureau de la
Feuille d'avis.

On cherche pour tout
de suite

JEUNE
FILLE

sérieuse, sachant cuisi-
ner et faire le ménage.
Bons gages et vie de fa-
mille. Faire offres à la
boulangerie DESATTLES,
Progrès 89, la Chaux-de-
Fonds. Tél. (039) 2 29 38.

Jeune dame, connais-
sant la clientèle , cherche
place de

vendeuse
dans la brandie bonne-
terie-mercerie. Accepte-
rait éventuellement em-
ploi dans une autre
branche. Adresser offres
écrites à P. Q. 59 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

GÉRANCE
Couple sérieux, travaillant dans la
branche , cherche gérance d'un café ,
café-restaurant ou tea-room. Date à
convenir. Adresser offres sous chiffres
U. 70751 X. à Publicitas, Neuchâtel.

lm Linder
masseuse - pédicure

Saint-Honoré 18

ABSENTE

ACHAT
Vieux bijoux

Brillants
Argenterie
ancienne

Aux meilleurs prix
H. VUILLE

Neuchêtel , vis-à-vis
du Temple du bas

MENUISERIE
HENRI AMMANN

fermé pour vacances
du 10 au 26 septembre

LANGUES DE BŒUF
FRAICHES

depuis Fr. 5.50
la pièce
Boucherie

Mont-Fleury

MAX HOFMANN
Rue Fleury 20

Tél. 5 10 50

PRÊTS
de 200 a 2000 fr . sont
accordés TOUT DE
SUITE à fonctionnai-
res et employés à sa-
laire fixe. Petits rem-
boursements men-
suels . Discrétion ga-
rantie. — Consultez-
nous. Timbre réponse.
CRÉDITS - OFFICE
GËKAKD M. BOOS,
Place de la Gare 12
(Melrose), LAUSANNE

Tél. (021) 22 60 25

CHEVEUX
Pas en Amérique, mals

k Neuchâtel I Moyen ef-
ficace pour la pousse dea
cheveux. Arrête la chute,
supprime les pellicules.

Mme ROSSIRE
Reçoit au Terminus, le
lundi de 15 h. 15 k 21 h.

T R I C O T S
Réparations, montage,

transformations
RUELLE DUBLÉ I

Madame A. LADINE

IIM IIIMII I Mi l  ¦¦¦Illlll

PRÊTS
de Fr. 100.— a
Fr. 2*000.— sont ra-
pidement accordés
à fonctionnaires et
employés à salaire
fixe. Discrétion ga-
rantie. — Service de
prêts S. A., Lucln-
ges 16 (Rumine),
Lausanne. Tél. (021)
22 52 77.

Buffet de ia Gare
Gorgier-

Saint-Aubin

O
JÉIé'

Riviera neuchâteloise

Sa cuisine
Sa cave

Se recommande :
CHARLES FIVIAN

Chef de cuisine
Tél. (038) 6 7172

Médaille d'or à, l'Hospes

HB
DAME

cinquante ans. élégante ,
distinguée, très bien phy-
siquement , désire connaî-
tre monsieur âgé , distin-
gué, très aisé, pour ami-
tié et sorties. Mariage
pas exclu. Ecrire à case
postale 442 , Neuchâtel 1,

La personne qui a rap-
porté un

porte-monnaie
mercredi , au faubourg de
l'Hôpital, est priée de se
présenter à la même
adresse.

Jeune Suisse allemand.
20 ans, ayant terminé un
apprentissage commer-
cial et désirant appren-
dre le français, cherche
place dans

un bureau
de la ville ou des envi-
rons pour début de j an-
vier 1956. Adresser offres
écrites à O. P. 58 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Institut de
physiothérapie

ARMAND LINDER
Electro thérapeute
Saint-Honoré 18

ABSENT

Jeune pâtlssier-
CONFISEUR

autrichien , cherche place
dans bon commerce de
Neuchâtel , pour le 17
septembre ou pour date
à convenir. Adersser of-
fres à M. Stephan Schuh-
mayer, pâtisserie « Zum
Lowen », Zoug.

Tailleuse
pour dames
expérimentée cherche
place dans bon commer-
ce. Adresser offres sous
chiffres B K1715 k Pu-
blicitas S. A., Granges
(Soleure).

SAUNA ANDRÉ DIRAC
17, fbg de l'Hôpital

OUVERTE
Tél. 5 34 37

Même horaire

Homme marié. 30 ans .
possédant le permis de
conduire pour autos et
camions, ayant 3 ans de
pratique , cherche place
de

chauffeur
Adresser offres écrites

à X. V. 996 au bureau
de la Feuille d'avis.

Jeune homme parlant
l'espagnol , l'anglais, le
français et le portugais ,
au courant de l'horlogerie

cherche
place stable
Ecrire sous chiffres P.

6310 N. à Publicitas ,
Neuchâtel.

Sténo-
dactylographe

de langue française, libre
immédiatement est priée
de téléphoner au 8 21 24
pour renseignements.

Jeune fille
de 20 ans cherche place
dans ménage à Neuchâ-
tel. Offres écrites à I. J.
50 au bureau de la
Feuille d'avis.

On cherche une

jeune fille
de confiance , pour le mé-
nage et le commerce. —
Entrée : lfi septembre ou
à convenir. Offres sous
chiffres p 6314 N à. Pu-
blicitas, Neuchâtel. •

On demande pour tout
de suite un

domestique
Italien accepté. — Chez
Paul Challandes, la Jon-
chère. Tél . 7 17 16.

Jeune homme de 23,
ans, sérieux , possédant
permis de conduire pour
voiture ,

cherche emploi
Accepterait travail sur

chantier ou fabrique. —
Faire offres avec indica-
tion du salaire sous N.
O. 57 au bureau de la
Feuille d'avis.

Sommelière
cherche remplacements
ou place de tournante,
Faire offres sous chiffres
p 389il P k Publicitas ,
Neuchâtel.

On cherche pour tout
de suite un bon

ouvrier
de campagne. S'adresser
à Pierre Chollet , Bussy
sur Valangin.

Nous cherchons pour
différents travaux de fa-
brique un

bon manœuvre
sérieux et travailleur. —
Place stable et bien ré-
tribuée par la suite. —
Offres écrites sous J. I.
20 au bureau de la
Feuille d'avis.

Pianos
Nous cherchons à ache-

ter pianos d'occasion ,
noirs ou bruns , cadre en
fer , cordes croisées. —
Adresser offres sous chif-
fres A. 3. 61046 N aux
Annonces Suisses S. A.
« ASSA », Neuchâtel.

DOCTEUR

Jean-Pierre Clerc
gynécologue

ABSENT
jusqu 'au 2 octobre

Dr W. FISCHER
médecin-dentiste

au service
militaire

jusqu'au 1er octobre

«RSIER
oculiste, F. M. H.

au service
militaire jusqu'au

ler octobre <§ê>
LAMPES AU NÉON
à visser dans la douille
de chaque lampe , 32
watts. 220 volts, 30 cm.
de diamètre. Luminosité
équivalant à une lampe

de 150 watts.
Prix : Fr. 50.—.

fr: 1 * ii7

PLAFONNIERS
complets, 220 volts. Lon-
gueurs: 60, 100 et 120 cm.

Prix : Fr. 28.—.
L. Grogg & Cie , Lotzwil

Tél. ( 063) 2 15 71
Visitez notre stand 718,
halle 7 , au COMPTOIR

SUISSE , a Lausanne.

Fous cherchons, pour entrée immédiate,

acheveurs
avec mise en marche ;

régleuses
pour virolage centrage , pour travail en fa-
brique. — Se présenter à la Fabrique d'hor-
logerie Froldevaux S. A., ruelle Vaucher 22,

Neuchâtel.

REPRÉSENTANT
Pour représenter notre maison , bien introduite auprès de la
clientèle particulière, dans la région du Vignoble, nous

cherchons monsieur dynamique et travailleur.

Fixe Fr. 600.-
commissions et frais de voyage. — Faire offres manuscrites
avec photo sous chiffres P 6220 N à Publicitas, Neuchâtel.
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Coiffeuse-manucure
est cherchée par première maison de la
Chaux-de-Fonds. Bon salaire et place
stable.
Offres avec photo , sous chiffres P 11148 N
à Publicitas S. A., la Chaux-de-Fonds.

En GRANDE-BRETA GNE , le congrèsdes syndicats bri tanniques a adoptéune reso lution demandant  l 'étude im-médiate des problèmes posés par l'au-tomatisa tion de la prod uction indus-trielle . Il a repoussé ensuite une réso-lut ion  demandant  la semaine de 40heures et une importante  d iminu t iondes heures supplémentair es.  Aux élec-tions du Conseil général des « Trade-Union », les communistes  ont subi unflagrant  échec.
En EGYPTE , le gouvernement a si gnédes accords commerciaux avec l 'Unionsoviétique , l 'Allemagne occidental e etle Japon.

Cinémas
Studio : 20 h . 30. Les diaboliques.
Apollo : 15 h . et 20 h . 30. Disparue à

Rio.
Palace : 20 h . 30. Le tournant dangereux.
Théâtre : 20 h. 30. Pas de souris dans

le Blzness.
Rex : 20 h . 30. Un caprice de Caroline

chérie. [
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ROUMANI E

VIENNE , 8 (A. F. P.). - La Roumanie
a son tour a décidé d'ouvrir ses fron-
tières aux touristes étrangers . Une
émission de radio Bucarest captée àVienne annonce que le bureau de tou-
risme national rowma'n « Carpat i »s'occupe de l'organisation de voyages
de touristes étrangers en Roumanie etde Roumains à l'étranger, « aux meil-leures condition s et à des prix avanta-geux ».

Radio Bucarest annonce
l'organisation du tourisme

en Roumanie
«à des prix avantageux»

Caisse maladie
chrétienne-sociale

L'assemblée trisannuelle des délégués
de la Caisse maladie et accident chré-
tienne-sociale de Suisse s'est déroulée à
Elnsiedeln , sous la présidence de M. An-
toine Germann, de Lucerne. Cette caisse
groupe 312.000 membres. Les délégués ont
voté comme innovation la durée illi-
mitée des prestations pour les malades
qui ne sont pas alités, des prestations
extraordinaires d'Invalidité à la suite de
la poliomyélite et l'assurance complé-
mentaire pour les accidents de véhicules
à moteur. Ils ont voté un crédit de 1,05
million de francs pour l'agrandissement
du sanatorium Albula , à Davos.

La vie de nos sociétés

Depuis sa mise en compétition
en 1925, quels furent les deux
scores les plus élevés en finale
de la Coupe suisse de football ?
Indiquer : équipes et scores.
Répondez à cette seule question , vous
pouvez gagner ce mois un magnifique
scooter « Ves pa ».
Demandez les macaironsiréponses dans
tous les bars , cafés, restaurants et le
règlement du concours dans tous les
magasins d'alimentation.
Ce grand comeours doté chaqu e mois

d'un scooter « Vespa »
^Jt— vous est offert  par

_mû m^mmKmamm__^KammmmmBÊmmmm^mmm^^

FOOTBALL

"•Jr—̂  
vous est offert  par

( >̂i7FTTFTTïm
votre apéritif.

Attention... ce mois exception-
nellement 2 gagnants : 2 scoo-
ters seront distribués.

HONGRIE

VIENNE , 8 (Reuter). — Radio-Buda-
pest a annoncé mercred i que le gou-
vernement hongrois avait décidé de ré-
duire les effectifs de l'armée de 20.000
hommes. Cette mesure devra être ap-
pliquée jusqu 'au 31 décembre. Cette dé-
cision a été prise dans l'intérêt d' une
meilleure compréhension entre les peu-
ples . Les officiers et soldats licenciés
trouveront emploi dans l ' industrie et
l'agriculture.

Le gouvernement hongrois
démobilisera 20.000 hommes

d'ici à la fin de Tannée
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M If PURE SOIE
| SRODE A*AIN

Vient d'arriver 
Nos merveilleuses B LOUSES PURE SOIE
brodées par des mains de fée sur un pure
soie écru, véritable travail d'art et d'élégance
que nous vous proposons en 3 f a ç o n s

différentes
Courtes manches Courtes manches

rapportées Longues manches rapportées
ou kimono ou kimono

3950 2950 1980
C'est une exclusivité exposée en vitrine

«ssS S***--'* BÈnCsilsÊmm

A vendre

calorifère à air chaud
marque « Couvinoise », capacité 150 m', à
l'état de neuf. — S'adresser par téléphone au
5 64 10 (heures de bureau)-.

A vendre

un berceau
rose, complet, à l'état de
neuf. Télphone 8 26 86.

Notre succulent

Jambon
de campagne

à Fr. 1.20
les 100 gr.

A. VOUGA
Halles aux viandes

et Cortaillod

T 1 J If I "

un aliment de valeur, riche en vitamine
Tomates crues
Salade aux tomates
Tomates au fromage
Soupe aux tomates
Tomates à la vapeur
Tomates farcies
Tomates en conserves

une nourriture légère et salutaire
OP - OPAV 55
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Penser à l'hiver sans souci... WBL JB H S

est chose possible avec un «̂BW  ̂ BB àl

calorifère à mazout „Ludm-Oil" . De sa con-
yyyyyyy:

struction originale, il résulte aujourd'hui un
produit éprouvé de premier plan, ayant tous
les avantages d'un appareil de chauffage
moderne et techniquement parfait.
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*^Srf2  ̂Au camion de Neuchâtel j
^fflTO' demain matin au marché J

V P'iLj-v e ¦ !cM pj S*b Encore quelques

I "XîST- CHANTERELLES !
$ BELLES TOMATES Fr. 1.10 les 2 kg. j
i * ifl Pèches extra - Superbe raisin <

jjj Fr. 1.— le kg. par 3 kg. J
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f ASPIRATEURS I
A de ménage V

à partir de f f.  IZ O." |§)
S ®
 ̂

Faites-vous démontrer 
un de 

nos

 ̂
8 modèles en stock au magasin. 9

^P Livraisons rapides franco £b
A dans la région w

S ^ •
S C£&XJC** •S •SJP N E U C H A T E L  ^

@ Tél. 5 45 21 - Rue du Seyon 10 ®
A Agence : 

^Volta, Electrolux et Hoover A

???????????????????????????????
? Motocyclistes ! ?
J Pour vous, la maison \
X B. SCHUPBACH (Stock U.S.A.) %
X Neuchâtel, les Saars 50, tél. 5 57 50 *
? vendra un MANTEAU ?
? plastic noir, intérieur écossais ?

^ 100 % imperméable, ^? au prix avantageux de Fr. 75.— ?
¦???????????????????????????????

On a lâiÇI-B
de ses H-FtèreS

En raison de la circulation constante du cou-
rant sanguin, le système artériel est parmi les or-
ganes de notre corps les plus fortement mis à
contribution; c'est pourquoi , chez beaucoup de
personnes, les premiers signes de l'âge se mani-
festent par des troubles circulatoires. Les parois
élastiques des artères s'usent et se relâchent, le
dépôt de chaux dans les artères entrave la circu-
lation, augmente la pression sanguine et le cœur
doit travailler davantage pour faire circuler le sang.

C'est ainsi que naît Y artériosclérose avec tous
ses symptômes: hypertension, palpitations, ver-
tiges, troubles cardiaques, maux de tête fréquents,
mauvaise digestion. Et une fois l'appareil circu-
latoire atteint, le mal s'étend bientôt à d'autres
organes. Voilà pourquoi il faut lutter contre l'arté-
riosclérose avant que des troubles sérieux ne se
manifestent.

La cure annuelle d'Artérosan pour les hommes
et les femmes de plus de quarante ans nettoie le
sang et les vaisseaux, fortifi e le cœur, active la cir-
culation, abaisse la pression et favorise en même
temps la digestion - c'est à cet effet combiné que
ce remède aux plantes doit son succès radical.

L'Artérosan est vendu dans les pharmacies et
drogueries sous forme de savoureuses granules au
chocolat ou de dragées sans aucun goût; la boîte
pour une semaine fr. 4.65, la boîte triple pour
une cure au prix avantageux de fr. 11.90.

A vendre

moteur
électrique triphasé avec
coffret, neuf , et une

MOTO
side-car « Condor », mo-
dèle 1E>51, très peu roulé,
à l'état de neuf , cédée à
bas prix. — S'adresser à
M. Bonjac, Moulins 37a.
Tél. 5 33 01 aux heures
des repas.

RAGOÛT
D'AGNEAU

chez Balmelli
Rue Fleury 14

Ceintures
ventrières

pour tous les cas de ptô-
ses, descente, éventratlon ,
suite d'opération chez
l'homme et chez ia femme

Reber
Bandaglste - Tél. S 14 52

Saint-Maurice 7
NEUCHATEL

Ceintures
de grossesse
dans divers genres



L'alimentation en eau de la rive gauche
du lac de Neuchâtel en pays vaudois

est évoquée au Grand Conseil à Lausanne
à la suite d'une interpellation du syndic d'Yverdon

De notre correspondant de Lau-
sanne :

M. André Mai-tin, syndic d'Yverdon
et député, a interpellé le Grand Con-
seil vaudois sur la question du ravi-
taiileiment en eau de la rive gauche
du lac de Neuchâtel .

« En 1945, déc lara-t-il notamment , on
mettait en service à Yverdon la station
de pompage d'eau du lac de Neuchâ-
tel. Cette station, établie sur le terri-
toire de la commune de Grandson , était
prévue pour répondre non seulement
aux besoins d'Yverdon, mais encore à
ceux de toute la région. Or il semble
que l'Etat ait modifié sa position , no-
tamment en oe qui concerne sa parti-
cipation financière. Qu'en est-il exacte-
ment î »

Les explïeatimns
dn Conseil d'Etat

Le conseiller d'Etat Guisan , chef du
départemen t militaire et des assurances,
répondit que le problème s'était com-
pliqué depuis 1945, du fait qu'il fallait
prévoir également le ravitaillement en
eau de Sainte-Croix. Les étudies faites
en 1946 et 1947 aboutirent à un devis
de 5 millions de francs pour l'ensem-
ble des projets , ce qui découragea tout
le monde.

Or, le refoulement des eaux d l  ver-
don dan s la région de Sainte-Croix est
un projet dont l'exécution ne peut plus
être différée. Il a reçu en 1952-1953 un
commencement d'exécution en trois
points différents : amenée à Valeyres-
sur-Montagny de l'eau d'Yverdon , ame-
née aux fermes de la Prêtez de l'eau
de Bullet, décision de principe d'allouer
à la commune de Bullet un subside de
50% pour la construction d'un réser-
voir de 500 m3 aux Gluids.

L'étud e de ce projet se révélant dif-
ficile, la commune do Sainte-Croix fi t
cavalier seul. Le Conseil d'Etat ratif ia
le 2 mars 1954 une proposition de l'Eta-
blissement cantonal d'assurances d'oc-
troyer un subside équivalent au 50 %
du coût des travaux à la commune de
Sainte-Croix. Entre temps , la commune
d'Yverdon formulait , le 4 juillet 1954,
un*e demande de subside pou r la cons-
truction d'un réservoir de 3000 m" à
Giez, devant permettre l'emmagasinage
de l'eau pompée la nui t , en liaison avec
l'alimentation de Sainte-Croix.

Ce projet était  judicieux , mais l'Eta-
blissemenit cantona l d'assurances a fai t
remarquer que :

si le point  de l ivraison devait être
reporté en amont de Valeyrcs, la ques-

tion de la participation de l'Etat devra
être réexaminée, étant donné que les
installations de Sainte-Croix commen-
cent au point de livraison prévu entre
Valeyres et Giez, et non plus près des
Tu ileries, comme primitivement envi-
sagé.

Le dernier rapport
L'ingénieur de J'E. C. A. étant tombé

malade, M. Lévy, de Delémont, fut
chargé de reprendre ses travaux, en
janvier 1953. Son rapport est arriv é à
Lausanne le 8 juillet 1955.

Après qu'il eut été examiné par le
service dies assurances et le chef du
département militaire et des assuran-
ces, ce rappor t fuit transmis aux muni-
cipalités de Sainte-Croix et d'Yverdon
en date du 19 août 1955. Simultané-
ment, le service des assurances a pris
contact avec les ingénieurs consultés
par ces deux communes, M. Maurice
Ebner et M. Jean-Louis Merz. Avec l'ap-
port de ces deux spécialistes, une petite
commission a été constituée, compre-
nant l'ingénieur Meystre, de la maison
Suilzea*, MM. Emue-r et Merz et l'ingé-
nieur Golaz, du service des assurances.
Cette commission tiendra sa première
séance le 9 septembre 1955 et mettra
au poin t la liaison entre les installa-
tions existantes d'Yverdon et les pro-
jets touchant d'une part Sainte-Croix,
d'autre part le Syndicat intercommunal
d'amenée d'eau du Jura. (Communes de
Bullet , Mauborget, Fontanezier , Gtran-
devemt , Romairon, Vaugondiry et Vil-
lars-Burquin).

C'est la troisième fois que l'E. C. A.
cherche à faire admettre un projet in-
téressant plusieurs communes. Jusqu 'à
maintenant, il a toujours échoué. De
l'avis du Conseil d'Etait, trois raisons
essentielles sont à la base de ces
échecs :

1. La méfiance instinctive (pour ne
pas (lire la crainte) à l'égard d' un ou-
vrage aussi délicat et coûteux qu'un
réseau commun de distribution d'eau
sous pression ;

2. le • fait que les communes intéres-
sées par ie réseau commun n'ont pas
toujours les mêmes intérêts ;

3. l'importance de l'enjeu et le pres-
tige de l'ingénieur qui réussira à obte-
nir l'adjudication de l'étude. C'est re-
grettable, mais hélas humain !

Fort des expériences faites ailleurs,
le département militaire et des assu-
rances vouera tou s ses efforts à faci-
liter l'entente entre autorités commu-
nales et ingénieurs et à faire aboutir
ce projet aussi urgent qu 'ut ile.

En attendant , l'eau manque... !
A. C.

Ces jeunes femmes évoquent avec in-
finiment de grâce la cueillette du thé et
la chasse aux pap illons dans le specta-
cle de l'OPÉRA DE PÉKiN et du Théâ-
tre artisti que populaire de Liaoning.
Théâtre de Beaulieu à Lausanne , les 10,
11, 12 ,13, 14, 16, 17 sep iembre, à
20 h. 45.

LA FORMATION DES CADRES AUX P.T.T.
Studieuse vie de château

Notre correspondant de Bern e
nous écrit ;

Les P.T.T. ne sont pas une admi-
nistration, mais une entreprise au
service de l'économie nationale, des
P.T.T. et... de la caisse fédérale. Ils
« fournissent des prestations », pour
employer le langage à la mode. Or,
dans une telle entreprise, en con-
tact direct avec le public, se pose
plus particulièrement le problème
de l'homme, de la personne, des
relations entre chefs et subordon-
nés. On ne l'a pas toujours com-
pris. Aujourd'hui toutefois les vrais
chefs accordent plus d'attention à
ces questions et ils se rendent
compte que le rendement , la pro-
ductivité, dépendent pour une part
de la solution qu'on leur donne.

C'est ce que l'on nous a exposé,
lundi dernier , dans la salle du châ-
teau de VWlars-les-Moines , où le di-
recteur général des P.T.T., M. We-
ber , inaugurait le premier cours
pour fonctionnaires supérieurs des
P.T.T.

Ils étaient là une trentaine
d'« élèves », gens d'âge mûr et hom-
mes d'expérience, qui ont déjà fait
un bon bout de chemin dans la
hiérarchie administrative , mais qui
viennent acquérir des notions com-
plémentaires en quatre cours, de
quatre semaines chacun , répartis
sur deux ans.

Le château de Villars-les-Moines ,
aujourd'hui Miinchenwiler , vieille
demeure seigneuriale aménagée en
partie dans les restes d'une église
bénédictine dépendante de Cluny,
avant de passer au chapitre de
Saint-Vincent de Berne et, dès la
Réforme, à des familles patricien-
nes, abrite depuis deux ans les
cours de l'Université populaire de
la ville fédérale. Au milieu d'une
nature paisible, loin des grands
chemins , des foules et du bruit ,
les pierres chargées d'histoire
offrent une retraite idéale aux
esprits studieux.

X X X
Le but de ces cours , M. Weber ,

dans son discours de lundi , l'a dé-
fini ainsi :

Les fonctionnaires dirigeants qui , pour
la plupart , se sont élevés depuis le bas
de l'échelle , possèdent une riche expé-
rience. 11 est urgent de l'étayer de no-
tions scientifiques. Nous investisson s an-
nuellement près de -200 millions dans
nos installations. Cela ne se jus t i f i e  que
si nous savons d'avance qu'elles seront
utilisées d'une manière rentable. Un di-
plômé du polytechnicuni lui-même doit
pouvoir penser en termes d'économie
industrielle.

Il est naturel que l'on prof i te  de
l'occasion pour compléter cette forma-
tion économique par des éléments de
droit , de technique financière et de so-
ciologie. En face du prodig ieux déve-
loppement tant au point de vue tech-
nique qu 'au point de vue de l'exploi-
tation , la direction actuelle des P.T.T.
serait impardonnable de ne pas faire en
sorte de disposer pour tous ses services,
non seulement aujourd'hui , mais éga-

lement demain , des hommes les mieux
form és et à toute épreuve , capables de
trancher les pro blèmes qui se posent à
eux. Nos e f fo r t s , visant à fournir aux
fonctionnaire s dirigeants le bagage né-
cessaire devant leur permettre de mieux
faire fa ce aux responsabilités accrues ,exerceront , sur l'atmosphère du travail ,une heureuse influence jusqu 'aux der -
niers échelons de la hiérarchie.

X X X

M. Widmer chef du personnel
des P.T.T., qui avait déjà salué les
hôtes, fit l'historique des études et
des projets qui aboutirent à la solu-
tion choisie, tandis que M. Fischer,
président de la Fédération des asso-
ciations du personnel , félicita la di-
rection générale de son initiative
tout en exprimant le vœu que l'em-
pêchement de participer au cours
pour une raison ou pour une autre
ne soit pas un obstacle à l'avance-
ment.

Le quatuor Fiiri de Berne enca-
dra la cérémonie de musique clas-
sique qui lui donna toute la solen-
nité désirée.

Une visite du château, sous la
conduite de M. Kundert , président
de l 'Université populaire , précéda
la collation , digne des plus ancien-
nes traditions hosp italières du lieu ,
puisque les premiers moines de Vil-
lars avaient pour mission de nour-
rir les pèlerins. Les biens de ce
monde , on le voit, ont toujours leur
place dans la maison.

G. P.

« Le directeur de Bulova
se moque de nous »

Sous le titre « Poires », M. Fred
Bâtes écrit dans la « Tribune de
Genève » :

Si jamais quelqu'un a pria les Suisses
pour de bonnes poires , c'est bien M.
Stanley Simon , vice-président et direc-
teur de la « Bulova Watch Company »,
une des quatre grandes fabriques d'hor-
logerie américaines. Il annonce qu'il va
se rendre en Suisse pour inciter notre
industrie horlogère à cesser de s'opposer
à la majoration des droits de douane
américains sur nos montres et à l'in-
terdiction de surempierrage, « parce qu 'il
n'y a aucun sens à lutter contre quel-
que chose qui est plus fort que nous
deux. » Et il a ajouté que sa maison
avait approuvé l'augmentation des droits
de douane dans l'intérêt de la défense
nationale et pour des motifs patrio-
tiques.

Ces propos sont choquants. Non pas
qu 'ils soient violents ou offensants , mais
simplement parce qu 'ils sont si puérils
qu'ils ne pourraient tromper que des
faibles d'esprit. Le patriotisme que vient
nous prêcher M. Simon ne nous émeut
guère lorsque nous constatons à quel
point ce noble sentiment coïncide avec
l'intérêt bien compris de la Bulova
Watch . N'est-il pas intéressant , en effet ,
de savoir que, depuis l'augmentation
du tarif douan ier , les affaires de cette
société se sont si bien développées qu 'elle
vient d'augmenter son dividende et de
tripler son capital ? L'action Bulova a
monté , en bourse de New-York , depuis
le début de l'année, de 50 à 75 \'_ dol-
lars , ce qui n'est pas mal, car il est
rare que la vertu soit si bien récom-
pensée. Et cela va lui permettre d'agran-
dir ses usines et d'augmenter sa pro-
duction.

M. Stanley Simon nous parle encore
de « quelque chose qui est plus fort
que nous deux ». Ce quelque chose ,
nous savons fort bien ce que c'est , et
11 faudrait que nous fussions bien naïfs
pour l'ignorer. Cette définition décrit l
admirablement le « lobby », ou bureau de
propagande , que les fabricants d'horlo-
gerie américains entretiennent à grands
frais , et depuis longtemps, à Washing-
ton , pour influencer les politiciens et
les amener à voter les lois protection-
nistes qu 'ils désirent. Ce lobby a très
bien fonctionné et 11 est effectivement
plus fort que nous.

Si donc M. Simon nous disait sim-
plement qu'il a très bien manœuvré
pour s'assurer , en faisant vibrer la corde
patriotique , une surprotection douanière
lui rapportant de gros bénéfices, je
n 'aurais guère l'Idée , pour ma part , de
le critiquer. Il aurait fait son métier
de chef d'industrie , défendant les in-
térêts de son entreprise. Mais quand il
vient nous parler , à ce propos, de pa-
triotisme et d'intervention de je ne sais
quelles forces surnaturelles, il se moque
de nous et nous ne devons pas admettre
pareil langage. Nous sommes après tout
aussi intelligents que lui. Du moins
faut-il l'espérer.
Un aspect du péril atomique

Judicieuses remarques dans le
« point de vue » de « Réforme » sur
un des aspects de la menace atomi-
que. Il vaut la peine de le citer en
entier :

La détente internationale, le fameux
« esprit de Genève », l'échange des « se-
crets atomiques » ont engendré dans la
presse et même dans le public , pourtant
méfiant , une certaine euphorie. Les jour-
nalistes du monde entier ont chassé de
leur vocabulaire le terme « bombe ato-
mique » pour le remplacer par « l'atome
pour la paix ». Faites-en l'expérience : 11
n 'est plus question dans votre journal
de la bombe, à croire que tous les
stocks en ont été détruits. D'intéressan-
tes expositions ont . à Genève, montré à
la foule timide mais rassérénée tous les
bienfaits que nous prépare l'atome : pro-
duction d'énergie , traitement des mala-
dies, fertilisation des déserts, etc.

Il est regrettable d'avoir à mentionner
que la médaille a son revers. La propa-
gande officielle de l'ère atomique est là,
plus discrète. Il n'en reste pas moins
que , si même la bombe devenait objet
de musée, le développement de la science
nucléaire ferait courir à l'homme de
très graves dangers. Pouvons-nous rester
insensibles aux cris d'alarme des mé-
decins qui affirment que « la radioacti-
vité attaque directement les cellules de
la reproduction » ? Or , le rayonnement
que nous subissons a déjà doublé. Faut-
il traiter k la légère le problème de
l'élimination des déchets radioactifs ? Or
on estime que dans quarante ans 11 y
en aura 400,000 tonnes , très suffisam-
ment pour empoisonner toute la terre.
Un grand nombre de savants dans le
monde — et notamment en France Char-
les-Noël Martin — estiment qu'il faut
« réagir violemment ».

Il est vrai qu'à leur début , bien des
découvertes de la science ont suscité
des inquiétudes dans le public. Inquié-
tudes souvent fondées d'ailleurs. Les pre-
mières automobiles roulant à 30 km. à
l'heure effrayaient la foule. Elle eût
été plus effrayée encore si elle avait
pressenti que l'auto ferait , en 1955, qua-
rante morts et deux cents blessés en
France en un seul dimanche du mois
d'août.

Mais 11 faut prendre conscience du
fait que le danger atomique , dénoncé
aujourd'hui tilmdement , est d'une tout
autre essence. Jusqu 'alors, la menace
était précise et à la mesure de nos con-
naissances. Facile de prévoir qu 'à partir
d'une certaine tension , le courant élec-
trique est un danger mortel. La menace
atomique comporte un si grand nombre
d'inconnues , elle est si peu à la taille
de l'homme que les spécialistes eux-
mêmes n 'en sont encore qu 'à des hypo-
thèses alarmistes. Mais il est frappant
de constater que ce sont les savants
eux-mêmes, et non pas les profanes , qui ,
cette fois , ont peur de ce qu 'ils ont
mis en marche pour le meilleur ou
pour le pire.
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Ragoût de bœuf
très avantageux

2.40 le Y. kg.

chez Balmelli
Rue Fleury 14

mu
Vousaoez besoin
d'argent pour

Alors adressez-vousà
mussansvous f o i r e  des
soucis den f ouie confiant.

Vous ne vous en
repentirez certes/m

MÔBELDARLEHENSfcfi
OLTEN

fABRKJUt DE TIMBRES ISS*»
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— Faites comme moi ! J'achète toutes
mes denrées chez un détaillant
Usego*. Ainsi, je suis sûre d'avoir un
grand choix et une qualité excel-
lente. Les prix ? Souvent plus inté-
ressants -*;ue chez ceux qui se pro-
clament les champ ions de la lutte
contre lo vie -.hère...

? 

• Usego en une puissante société d'achat grou-
pant plusieurs milliers d'épiciers à la page qui
peuvent ainsi s'appiovisionner à des prix avan-
tageux dont bénéficie le consommateur.

Nous avons annoncé que des re-
cherches étaient en cours au
Mendrisiotlo pour découvrir du
pétrole. Nous recevons du Tessin
une protestation qui s'adresse à
l' ensemble de la population suisse
et dont nous extrayons quelques
passages :

On fore dans la terre fertile du beau
pays qu'est le Mendrisiotto pour chercher
du pétrole !

Chacun sait ce que cela peut signifier :
Enlaidissement de la nature par des

tours de forage , infection de l'air , dépôt
de suie, dépérissement de la végétation
dans de vastes régions , dévastation, dé-
sert !

Dans notre Suisse surpeuplée dont la
surface cultivable ne suffit de loin pas
à produire assez de nourriture pour toute
la population , des dizaines de milliers de
personnes risquent d'être contraintes de
quitter ces régions. Des dommages Irré-
parables ! Une injustice révoltante !

Suisses, prenez garde à la domination
qui nous menace de la part de puissan-
tes entreprises étrangères qui se sont
déjà assuré des concessions de sondage.

TJ y a abondance de pétrole dans le
monde. La Suisse ne perd rien en conti-
nuant à s'approvisionner à l'étranger. Se-
lon les expériences faites dans d'autres
domaines, elle y paiera le pétrole tou-
jours moins cher que ne coûterait la
production indigène.

Pour sauver l'aspect
du paysage du Mendrisiotto

Iksutf OiSâble- pouicà §p qt f̂ î -fÇjjKj -»
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VOTRE APÉRITIF

« AMER MOUSSEUX »
PORRET

Mais clic dépassera encore
les besoins

BERNE , 8. — Pour l'année en cours ,
on s'attend à une récolte de pommes de
terre inférieure à celle de 19"*4. Elle
atteindra vraisemblablement 110.000 à
120.000 vagons , ce qui la place entr e
celles de 1052 et 1053. Le ravitai l lement
d'hiver sera assuré.

Si la récolte devait at teindre le ni-
veau att endu , il faudrait envisager la
mise en valeur des excédents , soit 4000
à 6000 vagons. Selon un communiqué
de la régie fédérale des alcools , les
« économiquement faibles » et les popu-
lat ions de montagne pourront bénéficier
à nouveau d'une certaine quantité de
pommes de terre à prix réduit.

La récolte de pommes
de terre sera inférieure

à celle de l'année dernière
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ÎŜ  r *' / Clarel-Practic, le plus moderne des produits pour la vaisselle et les nettoyages, dans le nouveau tube
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LANGUES DE BŒUF
sans gorge, sans graisse, :

fraîches ou salées

Boucherie R. MARGOT
Vente au comptant

•f*************^^^ ' *-%
Bon, sain, avantageux

GRAND CHOIX de

POISSONS
et filets frais

du lac et de mer

LEHNHERR
Trésor 4 FRÈRES Tél. 5 30 92

Gros Détail
On porte à domicile

Expédition à l'extérieur
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CARTES DE VISITE
au bureau du journal

POUR SAMEDI

1er choix de bouilli
Choucroute nouvelle
LARD - FUMÉ - SAUCISSONS

WIErVERLIS
BOUCHERIE - CHARCUTERIE

LEUENBERGER
Rue du Trésor Tél. 5 2120

A VENDRE
14 gerles , une balance
force 200 kg., un bérot
élévateur , le tout en par-
fait état. — Téléphone
No (038) 6 62 80.

A vendre belles

poires
louises-bonnes

à 60 ct. le kg. Autres
sortes à 50 et.

F. Holler, Colombier ,
téléphone 6 35 78.

I -  

SERVICE MIUTAIRE I

W \ TOUT POUR LE COURS DE RÉPÉTITION I
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TOMATES - fiÛBELLES i i#iiïfi i ky ilJiiifDU PAYS Le kg. •» ̂ BP m̂^

Tout seul... un quart
perrier

fl deux... un demi
¦perrier

En famille
"la grande " fteFrïer

MW ®\ *

mik _,i _i_ \:.i__rji Ŝ ' • "' '• : " Ĵ&

BEURRES
et

FROMAGES
Les bons produits laitiers de qualité

au magasin spécialisé

STOTZER
Rue du Trésor 2 Tél. 513 91

Prix de gros pour revendeurs
d

MACHINES À LAVER PÏ
; ! Tous les problèmes ffteaMj
m I de lavage résolus en ! ;, --' _ -- , ;
! | v I utilisant la gamme H ***]¦

i Une seule marque : j
'¦ la meilleure ¦Cir—3I
i ; Tous renseignements : Ẑj iïM

I ¦gÊu ||[ ¦:) Pierre-à-Mazel 4 et 6 l-^t I
; i NEUCHATEL X ^Jà

Huiles de chauffage

# 

COMBUSTIBLES

COMBE - VARIN S. A.
Bourgogne 4 - Tél. 8 24 12

CEINTURES
enveloppantes, g a i n e s ,
ventrières, pour grosses-
ses, descentes d'estomac,
contre obésité, etc. BAS
PRIX. Envoi à choix. In-
diquer taille et genr e dé-
sirés. R. MICHEL, Mer-
cerie 3, LAUSANNE.

« Peugeot 202 »
cabriolet modèle 1947, 6
HP., moteur , pont arriè-
re refait k neuf ; pla-
ques et assurances payées.
Téléphone (038) 8 10 80.

A vendre

«Bristol 2 litres»
par particulier , c o u p é
sport , en parfait état de
marche. Peut être vue au
garage Le Phare , Wid-
mer, Vauseyon.

Pour cause d'achat de
voiture, Je cède mon ex-
cellente moto

« TWN » 250 ce.
en parfait état de mar-
che, taxes et assurances
payées. Accepterais cyclo-
moteur en reprise. Télé-
phone 5 74 28, Neuchâtel .

A vendre scooter

« Lambretta »
modèle 1953, en parfait
état , avec plaques et as-
surances. Bas prix. —
Tél. 5 75 81.

A vendre
poussines « LEGHORN » ,
poules à bouillir , poulets.

Parc avicole R. Mon-
tandon , Charmettes , Neu-
châtel. Tél. 8 23 90.

A vendre appareil à
tricoter

« Knittax M2 »
à l'état de neuf. Deman-
der l'adresse du No 49
au bureau de la Feuille
d'avis.

A vendre

« Chevrolet »
1951

Power Glide, 53,000 km.,
noire , housses rouges, le
tout à l'état de neuf.
Prix très intéressant. —
Garage du Jura, la
Chaux-de-Fonds. Télé-
phone (039) 2 14 08.

A vendre

« Fiat 1100 »
modèle 1*954, à l'état de
neuf, prix intéressant. —
Tél. (039) 2 14 08.
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Maison spéciale pour la belle confection clames  ̂ % il

OUVRE LA SAISON D'AUTOMNE
VOYEZ NO S 8 V ITRIN ES
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M,le Y. SPICHIGER
leçons de PIANO

Serre 9 Tél. 5 48 76

tév L'ABEILLE 54754
Henchoz , Excursions. Car VW S p laces

Vendredi Franches-Montagnes, - les
9 septembre Rangiers - Gorges du Pichoux

Départ : 13 h. Tramelan - Saint-Imier -
Prl* ' 18 fc les Pontins 

Samedi ,
10 septembre Montagne-de-Diesse

Départ : Exposition du peintre Robert
13 h. 30 Macolin-Bienne-TâuffelenPrix : 6 fr. 50

nombre 
'
. Goldiwil - Halten"̂

Départ : 10 h. altitude supérieure à 1000 m.
Prix : 13 fr. Sigriswil-Gunten-Thoune
Car à votre disposition chaque jour
pour courses en famille selon votre
désir , comité, club, sports, noces, etc.

Départ de votre domicile
Pour vos déplacements, prix du billet collectif ,
minimum 6 personnes - Petits transports

Départs : Place do la l'oste

\1ËSL CHASSERAI.
Fr. 7. Départ : 13 h. 30

Pr̂ w LES TROIS COLS
i, P,„ j^ GRIMSEL-FTJRKA-SUSTEN
*r. -....«O Départ : 5 heures

11, 14, 18, 21 et COMPTOIR
25 septembre LAUSANNE

Départ : 8 heures

RENSEIGNEMENTS, INSCRIPTIONS :

AUTOGARS FISCHER , , * - .¦*,
MARIN (Nenchâtel)

ou RABLS, optique Tél. 6 11 38

Un f ilm émouvant... L~ZTAt, Z12\Z^ 1

UN HOMME TRA QUÉ? V., J 1
UNE FEMME TRAHIE? X ÉÊ i

dilÈl Bill ___W Ê^mr - fl '^P4 U
A (wl KIIA« t / I 1
•  ̂DANGEREUX

Tous les soirs à 20 h. 30 Samedi, dimanche, mercredi, jeudi , matinées à 15 heures . ; !
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G a g s  - H u m o u r  
^ç, Mys tè re  el fanta is ie  
^

î A LE SUCCÈS I
_mS pour  vos  s o i r é e s  ?

*  ̂ O

| 0 TÉL (038) 5 7428 J
*  ̂
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Branches commerciales :
Sténo-dactylographie,
correspondance,
comptabilité ,
arithmétique,
théorie commerciale,
droit commercial

Nouveaux cours du Jour et du soir, :
tous degrés

Possibilité de préparer des examens
Début des cours : 20 septembre

Ecole BENEDICT, Terreaux 7, Neuchâtel

iBBBBBBBBÊ^mmmmmmmmBBB W

Emmanuel BARBLAN
professeur de chant

Avenue du ^Simplon 3, Lausanne
Tél. (021) 26 35 09

accepterait encore direction d'une

SOCIÉTÉ CHORALE
(Neuchâtel-ville ou environs)

Pour renseignements, demander (même adresse)
la brochure : Nécessités et avantages de la culture

vocale.
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Varances dans l'Emmental
au « Weissen Rossli » , Zaziwil

rénové, agréable. Deux beaux Jeux de quilles.
Belles promenades. Chambres avec eau cou-
rante. Prix de pension Pr. 11.— à 12.—.
Prospectus par Famille KUnzl . Tél. (031) 68 54 32.

Viticulteurs !
La maison RUEDIN, "Vevey, expose
au Comptoir son nouveau mototreuil
« Ruedin-Cadet » ultra-léger ainsi que
ses différents types de treuils et

machines de culture « Plumett ».

HALLE 7 STAND No 764

Emplacement habituel

COLONIA LIBERA ITALIANA
CASA D'ITALIA

Domenica 11 settembre, aile ore 15, tutti
gl'Italiani sono cordialmente invitati alla

conferenza del Signor Boffini :

I diritti deir emigrante
II comitato.

FR I BOURG TRÉSORS DE FRIROURG
Université xime - xvnme siècle

Prolongé jusqu'au Peinture - Sculpture - Orf èvrerie - Vitrail
18 septembre Enluminure - Tapisserie

Exposition ouverte tous les jours, de 9 à 12 heures et de 14 à 17 heures
Mercredi 14, vendredi 19, de 20 à 22 h.
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Les championnats d'Europe de tir à Bucarest
L'arrivée de l'équipe suisse

( S E R V I C E  S P É C I A L )

L'équipe suisse a fai t  un voyage sans
h i s to i r e  jusqu 'en Rouman ie .  Son chef ,
Emile  Gri inig ,  a pu loger ses protégés
d n n s  l' un des mei l leurs  hôtels de la
v i l l e , I' « Ambassador  » .

Mercredi , les délégués de l 'Union eu-
ropéenne  de t i r  se sont  réun is  pour
les premières dé l ibé ra t ions  du con-
grès. E m i l e  Griinig représenta i t  la Suis-
se , t a n d i s  qu 'Otto Horher  exerça i t  le
m a n d a t  du Pérou. Il a été décidé que
les performances de Bucarest  p o u r r a i e n t
être homologuées  comme nouveaux  re-
cords du monde, cas échéant.

Otto Horher a été nommé p ré s iden t
de la commission à 300 mètres  et Char-
les J an  a été choisi comme prés ident
du comité de coor d ina t ion  d o n t  une
des tAches sera n o t a m me n t  d ' é tud ie r

les p ropos i t ions  des candidats  à l'orga-
nisat ion des championnats  du monde.
Aux cotés de l'U.R.S.S. (Moscou) et
de la Suisse (Bienne) ,  l'Egypte vient
de poser sa c a nd ida tu r e .

Au total , 21 nat ions prennent part
aux c h a m p i o n n a t s  qui débutent  d iman-
che par l 'épreuve à l'arme de guerre.
Voici la liste des par t i c i pants  : Belgi-
que , Bulgar ie , D a n e m a r k , Al lemagne ,
Grande-Bre tagne, F i n l a n d e , France, Grè-
ce, I t a l i e , Yougoslavie , Monaco , Norvè-
ge , A u t r i c h e , Pologne , Roumanie, U. R.
S.S., Suède, Sarre, Suisse, Tchécoslova-
quie et Hongrie.

Les Suisses sont favoris
à l'arme de guerre

Les t i reurs  ont  eu dès jeudi  la pos-
s i b i l i t é  de s'e n t r a î n e r  au petit  calibre
et a l'arme de guerre;?V -

Dans cette dernière discipl ine , pour
laquelle chaque équipe tire avec l'arme
de son propre pays, les résultats pro-
venan t  des divers camps d'e n t r a î n e m e n t
n a t i o n a u x  t enden t  à faire  croire que le
record du monde , établi par les Suis-
ses en 1039 avec 'J607 po in t s , risque for t
d'être mis à mal par la fo rmat ion  hel-
vé t ique  elle-même, qui est en bonne
cond i t ion  et s'efforcera de suivre le mot
d'ordre qu 'elle s'est donné : « prendre
tous les r isques ! » . On s'at tend à un
résu l t a t  de l'ordre de 2625 à 2630
points .

Suisses et Russes
à l'entraînement

De nombreuses femmes soviétique*s
ot roumaines  s'en t ra înent  en même
temps que les hommes dans le stand
du pet i t  calibre. Leurs résultats étaient
remarquables;

L'équipe soviétique à l'arme de guer-
re est dotée die nouvelles armes cour-
tes. Elle a réalisé des performances ex-
cellentes.

Les Suisses se son t partagés entre
le stand des 300 m. et l' installation de
petit  calibre. Quelques totaux de grande
classe ont  été obtenus, tout spéciale-
ment par Fritz Liechti , qui attein t le
maximum de 400 points au petit cali-
bre, en position couchée, avec 33 mou-
ches. Aucun de ses coups n'était sujet
à caution.

Samedi aura lieu l'attribution
des championnats du monde

1958
L'organisation des championnats du

monde 1958 sera attribuée lors de la
session de samedi. Auparavant, les can-
dida ts auront eu l'occasion de présen-
ter les avantages de leurs installations
respectives. En ce qui concerne la can-
didature  de Bienne, M. Charles Jan a
remis à chaque délégué un message du
Conseil communal de Bienne ainsi
qu'un plan de la situation des lieux.

*~H' TENNIS DE TABLE
LE MAILLOT JAUNE AU C. T. T. NEU-

CHATEL., — L'avant-dernière étape, soit
la quatorzième, s'est disputée mardi soir
au local du C. T. T. Neuchâtel avec une
participation record, soit 22 Inscriptions.
Si Dreyer ne peut plus être rejoint et
remporte d'ores et déjà ce tournoi dis-
puté chaque semaine depuis le ler juin ,
la lutte pour les seconde, troisième,
quatrième et cinquième places reste
plus que jamais ouverte et promet une
belle empoignade mardi prochain lors
de l'ultime étape.

Classement de la 14me étape : 1. Cl.
Schild , 6 points ; 2. Meyer 5 ; 3. Nico-
let et Wenger 4 ; 5. Dreyer , Luginbiihl,
Bays, Uebersax , 3 ; 9. Wittwen , Chassot,
Huiler , Hubscher , Ruprecht , Emery, Zin-
der , Hess, 2 ; 17. J.-C. Schild, Boillat ,
Perret , Beaud , Spichlger et Breisacher 1.

Classement général : 1. Dreyer 64
points ; 2. Luginbiihl 56 ; 3. Meyer 54 ;
4. Emery et Hubscher 38 ; 6. Chassot 30;
7. Ruprecht et Hess 28 ; 9. Beaud 26 ;
10. Bays et Perret 25 ; 12. J.-C. Schild ,
Breisacher et Wenger 24 ; 15. Zinder 23;
16. Wittwen 22 ; 17. C. Schild et Nicolet
20 ; 19. Spichlger et Haller 16.

BOXE
DIFFICILE SUCCÈS DE CARMEN

BASILIO. — Le champion du monde
des poids 'welters, Carmen Basilio , a
bat tu , mercredi soir, en dix rounds Gil
Turner , classé dixième poids moyen
mondial , au « War Mémorial Audito-
rium » de Syracuse (New-York).

C'est de peu que Basilio , qud pesait
68 kg. 374, a pris le mei l leur  sur son
adversaire (68 kg. 492). En condi t ion
physique supérieure à celle qu'il avait
af f ichée  pour sa rentrée contre l'Ita-
lien I ta lo  Scorticchini , le champion du
monde eut cependant grand mal à pren-
dre  l'avan tage , m a n q u a n t  parfois  de
précision et aussi de souffle.  Un juge
donna le match nul , mais l'autre juge
et l'arbi t re  accordèrent à juste  t i t r e , la
victoire  à Basi l io , dont  la couronne
n ' é t a i t  pas en jeu.
¦ Carmen Basi l io  fu t  blessé à l'arcade

sourci l ière  d r o i t e  au troisième round
et cette blessure qui s a igna i t , le handi-
capa pendant  tout le reste du combat.
C'est grâce à ses coups au corps , qui
f a t i g u è r e n t  son adversaire, qu 'il rem-
por ta  la v ic to i re .  Mais , à dis tance , Tur-
ner plaça de nombreux directs et cro-
chets  du droi t  au v isage  dont  cer ta ins
f u r e n t  sérieusement accusés par Basi-
lio.

FOOTBALL
LA COUPE DES CHAMPIONS EURO-

PÉENS. — Hier , Real Madr id  a ba t tu
Servet te , à Genève , par 2 buts  à 0 (mi-
temps 0-0) en match  c o m p t a n t  pour la
Coupe des champions européens.

Servet te  a bien résisté pendant  plus
d'u n e  heure , mais  l'excellen t gardien
Ruesch a été trompé , à la 29me minute
de la reprise, par un shoot d' apparence
a n o d i n  expédié  d'assez loin par le demi-
droi t  espagnol Munoz .  Une minute  avant
la fin , l ' inter-gauche Rial a complété
le score.

Arb i t rée  par M. Soustelle (France),
ce t te  rencontre  a été assez décevante,
car les v i s i t e u r s  se sont trop souvent
c o n f i n é s  dans  un jeu s tér i le  de passes
la téra les  qui pe rme t t a i t  à la défense
genevois e d ' intervenir .  Le fameux di
S te fano , cent re -avant  a rgen t in , s'est da-
v a n t a g e  signalé par des qualités de
distributeur que par des tirs bien ajus-
tés.

DYNAMO MOSCOU EN ITALIE. —
Jeudi ,  à Florence ,  Dynamo de Moscou
a été ba t tu  par Fiorentina par 1 but
à 0.

c££à&* é̂S4^A tâeAi<yî .̂

ZUKH'll  <•" ¦"¦» nn
OBLIGATIONS 7 sept. 8 sept.

B V. % Féd . 1945, juin 102.— 102.—
8Vt % Fédér 1946. avril 101.10 101 Vi
8 % Fédéral 1949 . . . 99.50 99.40
8 V. C.F.F, 1903. dlff .  101.75 d loi 'A d
8 % C.F.F 1938 . 99.55 d 99 i*i d

ACTIONS
Dn . Banques Suisses 1490.— 1485.— d
Société Banque Suisse 1388.— 1375.—
Crédit Suisse 1505.— 1500.—
Electro Watt 1387.— 1390.—
Interhandel 1465.— 1460.—
Motor-Colombus . . . 1260.— 1260.—
S.A.E.G.. série 1 . . . 91.50 91 %
Italo-Sulsse, prlv . . 348.— 349.—
Réassurances. Zurich 11775.— 11750.—
Winterthour Accld. .10000.— 10000.—
Zurich Accidents . . . 5600.— cl 5600.— d
Aar et Tessln . . . .  1220.— 1215.— d
Baurer 1235.— 1225.—
Aluminium 3475.— 3470.—
Ball y 1023.— 1020.—
Brown Boverl 2010.— 2010.—
Fischer ' . . 1470.— 1450 —
Lonza 1180.— 1180 —
Nestlé Allmentana . . 2210.— 2203.—
Sulzer 2575.— 2550.—
Baltimore 224.50 223.—
Pennsylvanla 117.50 121 —
Italo-Argentlna . . . .  37 'A 37.—
Royal Dutch Cy . . . 734.— 742 —
Sodeo 57.50 57 Vi
Standard OU 584.— 586.—'
Du Pont de Nemours 990.— 985.—
General Electric . . . 235.— 232 \.
General Motors . . . .  562.— 559.—¦
International Nickel . 370.— 3fi9.—
Kennecott 539.— 538.—
Montgomery Ward . . 359.— 364.—
National DlstlUers . . 92 Vi 91 Vt
Allumettes B 56 56 H
D. States Steel . . . .  250.50 249 —

BALE
ACTIONS

Clba 4310.— 4320 —
Schappe 795.— 790 — d
Sandoz 5650— 5635.—
Gelgy nom 5670.— 56.30— d.
Hoflmann-La Roche 10075.— 10200.—

(bon de Jouissance)
LAUSANNE

ACTIONS „„_,,
B. O Vaudoise . . . .  860.— 857 /j
Crédit Fonc. Vaudois 850.— 847 ,-j
Romande d'Electricité 575.— 577 \_
Càbleries Cossonay . . 4150.— *l™-— °
Chaux et Ciments . . 1850.— d 1850 — a

GENÈVE
ACTIONS

Ameroseo 17 5.—-
Aramayo 29.50 ,a
Chartered 47.— g
Gardy 223.— &
Physique porteur . . . 722.— g
Sécheron porteur . . . 650.—
B. K. F 283,—
Cours communiqués , sans engagement,
par la Banque cantonale neuchâtelolse

Télévisions Electronics 12.71 12*69

Bourse de Neuchâtel
ACTIONS 7 sei't* » sept.

Banque Nationale . . 755.— cl 760.— d
Crédit Fonc . Neuchât. 770.— d 750.— a
La Neuchâtelolse as. g. 1500.— d 1500.— d
AP Gardy. Neuchâtel 215.— cl 220 — d
Câbles élec. Cortaillod 14200.— cl 14200.— d
Càb. etTréf Cossonay 4100.— d 4100.— d
Chaux et cim. Suis. r . 1835.— d 1835.— cl
Ed Dubied & Cle S.A. 1555.— 1545.— a
Ciment Portland . . . 5100.— d 5100.— d
Etablissent Perrenoud 500.— cl 500.— d
Suchard Hol . S.A. «A» 375.— 375.— d
Suchard Hol. S.A. «B» 1910 — cl 1910.— d
Tramways Neuchâtel . 550.— d 550.— d

OBLIGATIONS
Etat Neuchftt . 2'', 1932 103.— d 103*25
Etat Neuchât. 3V5 1945 101.— cl 101.— d
Etat Neuchât. 3'f. 1949 101.— d 101.— d
Com. Neuch , 3VS 1947 100.25 cl 100.25 d
Com Neuch . 3% 1951 97.50 cl 97.50 d
Ch.-de-Ponds 4% 1931 101.— d 101.— d
Lo Locle 3", 1947 102.— d 102— cl
Câb Cortail 4% 1948 103.— d 103.— d
Fore m. Chat. 3W 1951 99 .50 d 99 .50 cl
Elec. Neuchât. 3"'» 1951 96.— cl 96.50
Tram Neuch . 3< *. 1946 100.50 d 100.50 d
Chocol Klaus 3", 1938 100.— d 100 — d
Paillard S.A. 3'/,% 1948 99 .— cl 99.25
Suchard Hold. 3", 1953 100.— d 100. — d
Tabacs N.-Ser. S',*, 1950 100.̂  d 100.— d
Taux d'escompte Banque Nationale 1 '; "/, -,
Cours communiqués, sans engagement ,
par In Banque cantonale n»uchâtelolse

Billets de banque  étrangers
du S septembre 1955

Achat Vente
France 1*13 117
DS.A 4.26 4 .30
Angleterre . . . .  11-20 11.40
Bsleique 8.40 8.60
Hollande 110— 112.50
Italie — .67 \. —.70
Allemagne . . . .  100.— 102.50
Autriche 15.90 16.30
Espagne 9*90 10.25
Portugal . . . .  14.50 15.—

Marché libre de l'or
Pièces suisses 28.25*28.75
françaises 28.25,29.25
anglaises 39.75:40.75
américaines 7.25 7.50
lingots 4800.—,4860.—

COURS DES CHANGES
du 8 septembre 1955

Demande Offre
Londres 12.1514 12.20
Pari s 1*24 »/« 1.25 s* ,
New-York 4.28 '/s 4.28 %
Montréal 4.34 4.35
Bruxelles 8.73 8.76 \_
Milan —.69 "'i — .70 V,
Berlin 103.90 104.30
Amsterdam . . . .  114.85 115.30
Copenhague . . . .  62.83 'i 63.05
Stockholm . . . .  84.40 84.75
Oslo 60.76 '-i 61.—
Cours communiqués , sans engagement,
par la Banque cantonale neuchâteloise

BOURSE
( C O UR S  DE C LÔT URI )

Menaces grecques
( 8 D 1 T B  D E  L A  P R E M I È R E  P A G E )

Le ministre a aff irmé que la Grande-
Bretagne privait les Cypriotes de ' ce
droit , après l'avoir accordé à d'autres
peuples de l'empire. Elle invoque à ce
sujet , a-t-il dit , des raisons d'ordre stra-
tégique. « Mais , a ajouté M. Stephano-
poulos , des bases militaires ne sont
fortes et sûres que si la population col-
labore aux travaux de défense ; l'ex-
périence militaire de l'O.T.A.N. l'a
prouvé •.

Le ministre a ensuite lancé un aver-
t issement : « Si les peuples démocrati-
ques privent les Cypriotes cle ce droit ,
la bannière de la liberté passera dans
d'autres mains  et dans ce cas, le monde
libre recevra un rude coup » .

Puis il a fa i t  part de l'intention de
son gouvernement de « poursuivre la
l u t t e  au nom du peupl e cypriote afin
qu'il puisse décider lui-même de son
aveni r  » . Cotte lutte, a-t-il dit , se fera
c par des moyens pacifiques » et notani*»
ment au sein dos Nat ions  Unies. . .*

L'archevêque Makarios :
« Nous combattrons ¦-- ; . _ .

jusqu'au bout » "'*¦?.$§
NICOSIE, 8 (Reuter) .  — Au couvent

de Kykko, à une centaine de kilomè-
tres de Nicosie , l'archevêque Makarios ,
chef du mooivement de l'Enosis, pa rlant,
à 20,000 Grecs d*e toutes les régions de
Chypre, a déclaré : « Nous combattrons
jusqu 'au bout pour le droit de dispo-
ser de nous-mêmes. Nous verserons
notre sang et ni la prison ni l'exil, ni
même la mort ne nou s détourneront
de n oire but ».

La marine grecque
ne participera pas

aux prochaines manœuvres
de l'O.T.A.N.

ATHENES, 8 (Reuter). — La Grèce,
déclare-t-on dans les milieux gouverne-
mentaux d'Athènes, a fait savoir au
commandement de la marine alliée en
Méditerranée que les forces grecques
ne participeront pas aux manœuvres
amphibies du 22 septembre à la fin

du mois. Cette décision est consécutive
à la tension existant actuellement en-
tre la Grèce et la Turquie. A part des
unités turques, des forces de la marine
bri tannique, française, i ta l ienne et amé-
ricaine prendront  part à ces manœu-
vres. L'état-major général grec a en-
core annoncé aux états-majors de la
Turquie et de la Yougoslavie que la
Grèce ne participerait pas non plus à
la rencontre des experts militaires des
trois pays prévue dans le courant du
mois de septembre à Ankara.

Le conseil de l'O.T.A.N.
e x a m i n e  à huis  clos

la situation
PARIS, 8 (Reuter) .  — Le conseil

atlantique a siégé jeudi sous la prési-
dence de lord Ismay, secrétaire général
de l'O.T.A.N., a f in  d'examiner la ques-
tion des manifes tat ions  ant igrecques
en Turquie. Aucun communiqué offi-
ciel n 'a été publié à la f in  de la séan-
ce qui s!est tenue à. buis clos.
'* /Le*s représentants  permanents de la

Vfjjrèce et de la Turquie , annonce-t-on
«fans les milieux proches de I'O.TïA.N.,
ont soumis un rapport au conseil. Ce
dernier a entendu enfin un rapport de
ses autorités militaires, selon lequel
la tête de pont de l'alliance a t lant ique
à Smyrne fonct ionne normalement. Le
gouvernement turc a donné l'assurance
que toutes mesures avaient été prises
pour éviter une récidive de manifes-
tations antigrecques. On souligne au
quartier général allié (SHAPE) que le
développement des événements à Smyr-
ne est suivi de très près. On fait con-
fiance à l'administration turque locale
qui semble être à la hauteur de sa
tâche.

La troupe patroui l le
ISTANBUL, 8 (Reuter). — Des chars

blindés et des troupes baïonnettes au
canon , patrouillen t encore dans les rues
d'Istanbul, d*é Smyrn e et d'Ankara. A
Smyrne, les autorités ont interdit des
assemblées de manifestants et ont ar-
rêté plus de 200 personnes.

Optimisme
à Paris

(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

Le premier est que le groupe gaulliste
(71 députés )demeure irréductiblement
et unanimement hostile à un retour de
Ben Youssef sur le trône ; le second
est crue si les nations arabes persis-
tent dans leurs attaques haineuses con-
tre la France en Afrique du Nord , la
rupture des relations diplomatiques avec
elles devrait être envisagée ; la troi-
sième enf in , est que les circonstances
commandent une convocation antici-
pée du parlement.

L'Assemblée nationale
doit se prononcer

Dans le pet i t  univers de la Chambre,
cette dernièr e proposition a fait à la
fois réfléchir et sourire.  Elle a fai t
réfléchir parce que cette suggestion est
en vérité une manière déguisée de rap-
peler au président du conseil qu 'il ne
saurait  placer l'assemblée devant le fait
accompli d'une « solution marocaine »
sans qu'au préalable, cette dernière ait
été soumise à l'approbation des dépu-
tés.

Elle a fai t  sourire parce que très
sincèrement, personne ne croit possi-
ble uu rappel des Chambres avant le
4 octobre prochain. Le président du

, conseil y est opposé et l'expérience l'a
prouv é à maintes reprises, il est tou-
jours extrêmement difficile d'obtenir le
quorum nécessaire de 314 volontaires
(la moitié plus un des inscrits) pour
mettre fin prématurément aux vacan-
ces de la maison sans fenêtre du Quai
d'Orsay.

M.-G. G. .

Le Conseil de sécurité
demande à l'Egypte

et à Israël
de maintenir Tordre

à Oaia
NEW-YORK, 8 (A.F.P.). — Le Con-

seil de sécurité des Nations Unies s'est
réuni jeudi matin, à 10 h. 38, pour dis-
cuter des affaires de Palestine.

Il a adopté à l'unanimi té  la résolu-
tion occidentale qui demande notam-
ment à l'Egypte et à Israël de prendre
sans délai toutes mesures nécessaires
pour ramener l'ordre et la t ranqui l l i té
dans la région de Gaza, continuer de
donner plein effet au « cessez-le-feu »
et désigner des représentants qui se
réuniront avec le général Burns , délé-
gué de l'O.N.U., et coopéreront avec
lui pour adopter des mesures pratiques
visant à empêcher de nouveaux inci-
dents.

« L'industrie horlogère suisse
est la plus dirigée

du monde capitaliste »

Selon un grand journal économique français

PARIS, 8. — « Les Echos », de Paris, revenant une fois de plus sur la
rupture des négociations économiques entre la France et la Suisse, consa-
crent un long article au problème de l'horlogerie.

Après avoir exposé la position de
l'industrie horlogère française et
expliqué les raisons sociales et éco-
nomiques qui incitent le gouverne-
ment français à protéger cette
branche cle son économie, le jour-
nal ajoute : «Il paraît en effet in-
dispensable d'entretenir en temps de
paix des réserves de main-d'œuvre
spécialisée dans la mécanique de
précision ».

« Le libéralisme n'est plus
. .flti 'un soiiuenir

jjoui* l 'indus t r ie  horlogère
.;.,• . .. ' suisse »

,. Pissant ensuite à la situation de
0a ' Suisse,- « Les* Echos **, affirment
*rjue l'industrie de la montre suisse

est la plus dirigée du monde capi-
taliste. « Voici , précisent-ils, quel-
ques exemples de la rigidité de cet
organisme pour qui le libéralisme
n'est plus qu 'un souvenir » :

1. L'exportation des pièces déta-
chées de montres est prohibée , sauf
à destination des pays t rad i t ionne l -
lement clients, comme la France et
l'Allemagne, et encore, ces pays ne
peuvent obtenir les pièces les plus
récentes.

2. De même l'exportation des ma-
chines horlogères est interdi te  ou
assortie de telles restrictions, que la
f i rme étrangère qui les achète passe
prat iquement  sous le contrôle des
Suisses.

3. Il y a quelques  années, les or-
ganisations horlogères suisses ont
acheté les brevets français  d'une
« con tourneuse » pour en interdire la
fabrication en France.

4. L'exportation en Suisse de piè-
ces détachées françaises est prati-
quement  impossible, bien que dans
certains cas (boîtiers) nos prix

•soient moins élevés. Officiellement ,
rien n 'empêche de telles importa-
tions en Suisse, mais pra t iquement
la Chambre  suisse de l'horlogerie a
tous les moyens d'empêcher  la déli-
vrance des permis d ' importat ion ».

t/tt compromis
« Les Echos » constatent par ail-

leurs que les importateurs fran çais
de montres suisses ne méconnaissent
pas les raisons de protection invo-
quées par les horlogers français,
mais qu 'ils estiment que les Suisses
ont droit à quelques ménagements
et qu 'une sorte cle « gcntlemen 's
agreement » pourrait être conclu,
donnant satisfaction aux deux par-
ties.

A cette occasion , « Les Echos •>
rappellent les termes cle l'accord de
base de 1951 et les circonstances qui
ont amené la France à le dénoncer.
Ils rappellent les demandes réité-
rées de la Suisse pour revenir à un
accord durable et son désir de réta-

Conversations
au Quai-d'Orsay

à propos des échanges
franco-suisses

PARIS, 8 (A.F.P.). — M. Antoine
Pinay, minis t re  des affaires étran-
gères, a reçu M. Soldat!, conseiller
tle légation, en présence de M. Pierre
Abelin, secrétaire d'Etat aux affaires
économiques. On croit savoir que les
conversations qui se sont déroulées
à cette occasion ont porté sur la
question des échanges commerciaux
franco-suisses.

blir pour l'horlogerie les chiffres de
1951.

Pour sortir de l'impasse dans la-
quelle se trouvent enlisées depuis
plus cle deux mois les relations éco-
nomiques entre les deux pays, « Les
Echos » estiment que l'on pourrait
adopter le point de vue des impor-
tateurs français qui proposeraient la
libération des articles horlogers qui
se situent au-dessus de 60 francs
suisses, la compétition n 'existant
pour ainsi dire pas au-delà de ce
prix.

En résumé, « Les Echos » se de-
mandent si un mauvais arrangement
ne vaudrait pas mieux qu'une fran-
che rupture.

Les forces
péruviennes

massées
à la frontière
équatorienne

Quito a demandé
à l 'Angleterre, au Brésil ,

au Chili et aux Etats-Unis
d'« empêcher une invasion

armée »
WASHINGTON, 8 (A.F.P.). — M.

José R. Chirihoga , ambassadeur de
l 'Equateur à Washington, a dénoncé,
jeudi , devant le conseil de l 'Organisa-
tion des Etats américains (O.E.A.) , la
présence d'une concentration des for- "-
ces armées péruviennes à la frontière
équatorienne. J

L'ambassadeur  de l 'Equateur a pris
la parole après que le conseil de l'O.
E.A. eut décid é de me t t r e  fin aux fonc-
tions d'organisme consu l t a t i f  provisoire
qui lui avaient  été confiées conformé-
ment  au t r a i t é  in teraméricaiu  d'assis-
tance  mutuelle de Rio , au moment  du
conf l i t  entre le Costa-Rica et le Nica-
ragua.

L'ambassadeur  de l 'Equateur a souli-
gné le « grave danger  > dans lequel se
trouvai t  son pays et a exprimé sa con-
fiance dans l'eff icaci té  des quatre puis-
sances garantes du protocol e signé par
l'Equateur et le Pérou en 1942, et qui
dél imite  les frontières entre ces deux
pays.

L'ambassadeur de l'Equateur a an-
noncé au conseil de l'O.E.A. que son
gouvernement avait demandé une réu-
nion d'urgence des pays garants —
l'Argentine, le Brésil , le Chili et les
Etats-Unis — afin d'« empêcher une
invasion armée » du territoire équato-
rien par les forces péruviennes.

Saisie de
« France-Observateur »

FRANCE

PARIS, 8 (A.F.P.). — En vertu des
pouvoirs que lui confère, en cas d'ur-
gence, l'ar t icle  10 du code d'instruction
criminelle, le préfet de police a or-
donné la saisie de l 'hebdomadaire indé-
pendant  de gaïuche « Framce-Observa-
teuir > .

L'hebdomadaire publiait un article
de M. Claud e Bourdet , intitulé « Pas de
cont ingent  dans votre armée ».

(devisé à 21 millions)
fus i n t e r p e l l a t i o n

sur l'amél iorat ion de la route
et de la voie ferrée

le long de la rive gauche
du lac tle Bienne

BERNE, 8. — Dans sa séance de jeu-
di , le Grand Conseil  bernois a examiné
le programme d'aménagemen t des rou-
tes secondaires pour les années 1956-
1957, devisé à 21 mi l l ions  de francs.

Le projet n 'a rencontré aucune oppo-
sition.

Deux motions , l'une socialiste, l'autre
radicale , de députés jurassiens, relati-
ves à l'aménagement des routes Bâle -
Delémont - Bienne et Bienne - Tauben-
loch - Sonceboz ont été acceptées pour
examen. En outre , un postulat radical
demandant  l'aménagement de la route
Bienne - Pieter len - Lengnau a été
également accepté.

Un interpel lateur  paysan a demandé
des renseignements sur l'assainissement
de la route et de la voie ferrée le long
de la rive gauche du lac de Bienne.
Le directeur des travaux publics lui a
répondu qu 'il s'était efforcé de surmon-
ter les di f f icul tés  de cet assainissement.
Des voies de détournement des villa-
ges et du déplacement partiel de la
voie ferrée dans la montagne sont en-
visagés.

Notons que mercredi un député ra-
dical avait  développé une motion sur
l'acquisit ion par l'Etat de la route du
Jorat , près d'Orvin. Le Conseil d'Etat
demandait  que le projet soit transfor-
mé en postulat . Le motionnaire ayant
refusé, l'assemblée a repoussé cette mo-
tion à la majorité.

Le Grand Conseil bernois
accepte le projet

d'aménagement des routes
secondaires

DERNI èRES DéPêCHES

En AFRIQUE ORIENTALE, le quar-
tier-général br i tannique  déclare que du-
rant le mois d'août , 291 Mau-Mau ont
été tués , 86 faits  prisonniers. 62 terro-
ristes se sont rendus et 577 suspects
ont été interrogés.

Pour ies grands vins f rançais
AU CEP D'OR

W. Gaschen - Tél. 5 32 52 - Moulins 11

Ce soir à 20 h. 15

à la Chapelle des Terreaux
M. Emery, pasteur de Genève,

parlera sur

la foi bannit la crainte
Invitation cordiale à. tous

Mission évangélique

•*r Des journalistes français visitent la
Suisse depuis le ler septembre, sur l'in-
vitation de la fondation « Pro Helvétla »
et avec la collaboration du département
politique fédéral , des C.P.F., de l'Office
national suisse du tourisme et de l'Of-
fice suisse d'expansion commerciale.

Aujourd'hui, les journalistes français
se rendront à la Chaux-de-Fonds où Ils
verront le Technicum neuchâtelois et
une fabrique d'horlogerie. Ils visiteront
ensuite les universités de Neuchâtel et
de Fribourg.

En ALLEMAGNE OCCIDENTALE, un
employé du ministère des affaires
étrangères a été arrêté pour trahison.

En GRANDE-BRETAGNE, le congrès
des syndicats britanniques a rçpoussé j
une proposition de collaborer avec les j
syndicats des Etats communistes. IL» a I
demandé à son conseil général d'éni- '
dier la** possibilité de nationaliser les
usines des industries chimique, mécani-
que et de matériaux de construction.
Enf in  le congrès a approuvé une réso-
lution demandant  l 'interdiction des es-
sais d'armes atomiques.

En ITALIE, le gouvernement a invi-
té les gouvernements autrichien, suisse,
thécoslovaque, allemand , yougoslave et
hongrois à étudier en commun des me-
sures destinées à garantir l'emploi le
plus large possible du port de Trieste.

En HOLLANDE, le cardinal de Jong
est mort des suites d'une crise cardia-
que.

Aux ETATS-UNIS, la sous-commission
de l'O.N.U. pour le désarmement a
entendu une « très importante » décla-
ration du délégué soviétique Sobolev.

Le département d'Etat a supprimé
toutes les restrictions s'opposant à la
communication aux pays amis d'infor-
mations techniques de valeur stratégi-
que.

En ARGENTINE, le général Molina ,
juge d'instruction militaire, a lancé des
mandats  d'arrêt contre un général, trois
colonels et un commandant de garni-
son, inculpés de conspiration.

En EGYPTE, deux envoyés du bureau
exécutif de l'Istiqlal ont conféré avec
le leader de ce parti , au Caire. A l'is-
sue des entretiens M. Allai el Fassi
et les deux messagers ont fait savoir
qu 'ils se sont mis d' accord sur les réso-
lutions prises à Rome.

En MALAISIE, le premier ministre de
la fédération malaise a offer t  une am-
nistie aux terroristes communistes qui
se cachent dans la jungle.

Autour du monde en quelques lignes

CASABLANCA, 8 (A.F.P.). — Une
grenade a été lancée, jeudi mat in , sur
une fourgonnette des unités temporai-
res de protection en Nouvelle Médina
de Casablanca. Cette agression a fait
six blessés , parmi lesquel s une Fran-
çaise. Les hommes du groupe de protec-
tion ont riposté et ont fai t  cinq morts
dont une femme, et trois blessés, dont
une femme également, parmi la foule
marocaine.

Nouvel attentat
à Casablanca :

cinq morts, neuf blessés

CHRONIQUE HORLOGÈRE

L'importation de montres
suisses en Angleterre

pourra être augmentée
BERNE, S. — Des pourparlers entre

des délégations suisse et .br i tannique
ont  eu lieu ces jours derniers à Berne ,
af in  d'examiner la possibi l i té  d'augmen-
ter certains des con t ingen ts  fixés par
l'accord du 4 février 1955.

Ces négociations ont abouti à une
convention additionnelle qui prévoit
que des licences supplémentaires se-
ront accordées durant  le dernier tri-
mestre de 1955 pour l ' importation de
montres suisses en Grande-Bretagne et
de tracteurs agricoles britanniques en
Suisse.

Nouvelles suisses

ACTION BIBLIQUE
Faubourg de l'Hôpital 28

Ce soir à 20 heures

L'Evangile
et la situation au Maroc

par M. Pierre Frank
Chacun est cordialement Invité

CHAPELLE ADVENTISTE
39, faubourg de l'Hôpital

Ce soir à 20 h . 15, M. Jules Rey
traitera le sujet :

LE TÉMOIGNAGE DE JÉSUS
d'après Apocalypse 12 :17

Le témoignage des hommes peut avoir
fle la valeur, mals le témoignage de

Jésus qu'est-il ?
E N T R É E  L I B R E .

CE SOIR A LA PAIX
20 h. 30

B O X E
Patronage « Elna »

Grand combat professionnel
MUCCIO contre SCHWEIZER

France . Neuchâtel

AUJOURD'HUI
toute la journée

au magasin de la
RUE DE L'HOPITAL

DÉMONSTRATION
MACHINES A LAVER

« ALBULA » 3000 W F& 755.—

DEMAIN SAMEDI
OWHE-S 

d'occasion
"¦""¦ ¦* mmmm uB en tous genres

PLACE PURRY

Croisière
Neuchâtel - Soleure

Courses horaire jusqu'à fin
i septembre.

AU-IOURD'HUT : course hors horaire
Dépar t : 14 h. 15 - Prix : 8 fr.

KOET.TiIKER, Port - Tél. 5 20 30



La chancellerie d'Etat nous com-
munique :

Demandes d'emplois 156 (138) ; pla-
ces vacantes 135 (86) ; placements 89
(67) ; chômeurs complets 49 (27) ;
chômeurs partiels 193 (402).

Les chiffres entre parenthèses indi-
quent la situation du mois précédent.

Situation da marché dn travail
et état du chômage au 31 août

lfl VILLE |

AU JOUR LE JOjJB

« O bruit, unique objet
de mon ressentiment ! »
Le bruit continue à alimenter le

courrier de Nemo. Et ce n'est pas
beaucoup de bruit pour rien. Au
contraire. En ef f e t , il s'agit de notre
santé mentale et p hysique. Si nous
ne réagissons pas , le centre de Neu-
châtel deviendra inhabitable.

Ce sont les habitants de ce cen-
tre qui nous écrivent. Après un
appel à la discrétion des conduc-
teurs lancé par des gens du quar-
tier de l'hôtel DuPeyrou, voici la
protestation de ceux qui vivent au
faubourg  du Lac. « C' est quasi tou-
tes les nuits, entre minuit et 2 ou
3 heures du matin, que la joie d'y
habiter est la p lus comp lète , à con-
dition de ne pas y avoir sa chambre
à coucher sur la rue ». Nous trans-
mettons cette p lainte aux gardiens
de l'ordre , qui devraient bientôt
constituer non seulement une bri-
gade de la circulation, mais aussi
une brigade de repos nocturne.

X X X
Une autre lettre — de deux pages

— a également retenu notre atten-
tion. Elle émane, celle-ci, des habi-
tants du quartier délimité par les
rues des Bercles, de l'Oratoire , du
Râteau et de la Raf f iner ie .  « Nous
sommes tous d 'honnêtes travail-
leurs, supportons les mêmes char-
ges f iscales  que n'importe quel au-
tre habitant des quartiers « chics »
et avons droit au même respect. »
Nemo en convient, bien entendu.

Or, depuis que le stationnement
des véhicules est interdit dans la
rue des Bercles, les conducteurs
viennent garer leurs voitures à
l'Oratoire et à la Ra f f i ner i e .  Des
artisans et commerçants de la rue
des Moulins y laissent séjourner
leur auto ou leur camion. Un auto-
car même arrive le soir à minuit
à la Ra f f i ne r i e  et en repart le ma-
tin tôt , stationnant sur le trottoir,
à quelques centimètres du mur. Des
voilures sans p laques, venant on
ne sait d'où , sont là des semaines
entières, alors que les habitants du
quartier, possesseu rs de véhicules,
ne peuvent ni stationner ni aborder
devant chez eux. De p lus , un garage
de scooters envahit de p lus en plus
la rue. De jour , cela n'est rien, mais
de nuit, jus que tard dans la soirée,
c'est de l'abus .

Voilà ce qu'on nous dit. Tous ces
véhicules étrangers au quartier ne
sont pas silencieux, loin de là, et
ils encombrent les entrées de mai-
sons quand ce n'est pas les trot-
toirs. Bre f ,  le repos nocturne des
habitants est gravement compromis.

X X X
Nemo sympathise avec ces victi-

mes. 11 cherche des remèdes à la
situation et en entrevoit quelques-
uns : renforcement des contrôles de
po lice (pour le stationnement et le
bruit) , aménagement urgent de pla -
ces de stationnement dans toute
la ville (le nombre des autos est
au moins le double de celui des
garages), éducation des p ropriétai-
res de véhicules qui se considè-
rent trop souvent comme des pe tits
rois omnipote nts.

Nous ne désirons pour tant pas
que 'la guerre civile éclate chez
nous !

NEMO.

À la Cour de cassation pénale
Les recours de l'administrateur de la compagnie viticole
de Cortaillod et du directeur de la Midget Vlatch rejetas
La Cour de cassation pénale a siégé

hier après-midi au château, sous la pré-
sidence de M. Paul-René Rosset. Les
conseillers étaient MM. E. Piaget, R.
Ramseyer, J. Hirsch et A. Etter. M. J.-
Cl. Landry remplaçant M. Piaget dans
une des causes inscrites au rôle.

En ouvrant la séance, le président a
rendu hommage à la mémoire de M.
Jérôme Calame, récemment décédé , sou-
lignant que la Cour avait fait une perte
cruelle en la personne de son greffier ,
en fonction depuis 1925 et qui s'était
révélé un maître de la procédure et un
collaborateur parfait.

A A —  ̂ Î J

Après avoir accepté la demande de
réhabilitation d'H. R., la Cour a exa-
miné le pourvoi de Jean Muhlematter ,
administrateur de la Compagnie viticole
de Cortaillod , condamné pour escroque-
rie par le tribunal correctionnel de
Roudry, le 26 mai dernier, à 15 mois
d'emprisonnement , moins 127 jours de
préventive , au paiement des frais s'éle-
vant à 12,439 fr. et au versement d'une
indemnité de 1000 fr. aux plaignants.
M. avait été condamné une première
fois à la même peine et par le même
tribunal le 29 juin 1954. Ce jugement
avait été cassé par la Cour de cassation
le 22 décembre 1954 et l'affaire  ren-
voyée au tribunal de Boudry pour nou-
vel examen, un élémen t constitutif de
l'escroquerie , l'astuce, ayan t été insuff i -
samment motivé.

M. a recouru contre ce nouveau ju-
gement, invoquant plusieurs moyens. II
soutient notamment que le tribunal a
violé les droits accordés aux parties en
ne réexaminant pas certains faits sur
lesquels M, qui avait pu entre temps
consulter en détail les dossiers , aurait
eu la possibilité de mieux s'expliquer
que lors du premier jugement. Le rap-
porteur de la Cour propose le rejet de
ce moyen, car le tribunal avait la fa-
culté et non* l'obligation de revoir cer-
tains faits. Selon l'arrêt de la Cour de
cassation , il devait se borner à établir
si M. avait agi avec astuce. Il connais-
sait parfaitement les faits et n'a pas
jugé bon d'y revenir.

M. soutient d'autre part que l'élément
d'astuce n'a pas été établ i, car le juge
n'aurait pas ten u compte de plusieurs
témoignages révélant que l'accusé avait
tenu au courant les administrateurs et
le directeur de l'opération de vente de
sa vendange au prix du vin , opération
qui fut considérée comme escroquerie
par le jugement. Le rapporteur , sur ce
point, relève que la Cour ne peut te-

nir compte des témoignages que dans
la mesure où le jugement les mention-
ne. Or en l'espèce le jugement est
muet au suje t de ces témoignages.

Quant à la qualification du délit , que
M. prétend inexacte — il s'agirait d'a-
bus de confiance et non d'escroquerie
¦— le rapporteur , au vu du dossier et
du jugement , ne peut se rallier à cette
thèse.

Finalement , la Cour , à l'unanimité ,
rejette le recours de M. et met à sa
charge un émolument de 80 fr.

Marcel Blanc , directeu r de la Midget
Watch Co à Neuchâtel , a été condamné
le 2 juin par le tribunal correctionnel
de Neuchâtel à 18 mois de prison ,
moins 114 jours de préventive, pour
banqueroute simple, violation de l'obli-
gation de tenir une comptabilité, abus
de confiance , détournemen t de cotisa-
tions d'A.V.S. et escroquerie.

Dans son pourvoi , B. invoqu e diffé-
rents moyens , les uns de procédure,
d'autres de fond. Le principal de ces
moyens a trait à l'escroquerie , consti-
tuée, selon le jugement, par le fait que
B. avait remis en gage au Crédit suis-
se des paquets ne contenant que des
cartons et de la ficelle. B. soutient
que l'escroquerie n'a pas été réalisée,
étant donné qu'il s'agissait d'une opé-
ration interne entre Midget Watch et
la banqu e au cours de laquelle les pa-
quets n 'étaient jamais ouverts puis-
qu 'ils étaient retournés à B. dès que
la banque était couverte de ses avan-
ces par le paiemen t, par les clients de
la Midget , de marchandises.

Le rapporteu r, discutant ce moyen,
après avoir rejeté les autres, conclut
que l'escroquerie a bel et bien été
réalisée, car la banque , en l'occurren-
ce, main tena i t  ouvert son crédit au pro-
fi t  de B. sur la base de garanties qui
n'existaient pas. On peut considérer
qu'il y avait appauvrissem en t de la
banque.

C'est à l'unanimité que la Cour re-
jette le recours de B. en mettant à sa
charge un émolument de 80 fr.

/ *A A^A /V

A. C, administrateu r de la Midget
Watch , a été condamné à 3 mois d'em-
prisonnement avec sursis pou r banque-
route simple par négligence et viola-
tion de l'obligation de tenir une comp-
tabilité. Il a également recouru contre
le jugement du tribunal correctionnel
de Neuchâtel.

Cette cause a été assez longuem ent
discutée , après que le rapporteur eut

conclu à la cassation du jugemen t con-
cernant C. avec renvoi à un autre tri-
bunal. Si le rapporteu r a admis les
éléments objectifs des délits repro-
chés, il s'est demandé en revanche si
subjectivement ces délits avaient été
réalisés. C. avait été hospitalisé durant
plusieurs mois et le rapporteur est
d'avis que le prévenu ne pouvait pen-
dant ce temps-là s'occuper des affaires
de la société. Il propose dès lors une
réd uction de la peine prononcée, ce
que devra it examiner un nouveau, tri-
bunal.
'Dans la discussion, trois conseillers

s'apposèrent à la thèse du rapporteur ,
remarquant que C, pendant son hospi-
talisation , avait gardé contact avec la
Midget Watch , et qu'au surplus, il n'a-
vait pas renoncé à ses fonctions.

Le rejet du recours a été prononcé
par trois voix contre celles du prési-
dent et du rapporteur.

A */ A /̂ / ^/

Pour la troisième fois , la Cour a exa-
miné le cas d'A. M, de Fleurier, con-
damn é, après deux jugements cassés ,
par le tribunal correctionnel de Neu-
châtel , le 5 mai , à une année de ré-
clusion pour attentat à la pudeur des
mineurs, en l'espèce de son apprenti.

Le mandataire de M. invoque plu-
sieurs moyens qui tous son t rejetés par
•le rapporteur. Au vote, la Cour unani-
me rejette le pourvoi, mais le prési-
dent remarque que cette cause laisse un
certain malaise. La Cour est liée par
les dispositions du code de procédure
pénale. Elle ne peut revoir les faits ,
alors qu 'en l'espèce cet examen aurait
peut-être amené la Cour à une autre
conclusion.

A^l /^A /-^

Plusieurs autres pourvois ont été re-
jetés. Celui de P.-E. G. contre un juge -
ment du tribunal de police du Locle a
été cassé sans renvoi pour fausse ap-
plication de la loi.

Le pourvoi de H. F. contre un juge-
ment du tribunal de police de Neuchâ-
tel a été cassé sans renvoi. Il s'agis-
sait d'une condamnation à 20 fr. d'a-
mend e pour contravention à la LA. Le
jugement se référait à la déposition
d'un témoin qui n'avait pas été faite à
l'audience de jugement, mais à une pre-
mière audienc e à laquelle l'accusé n 'é-
tait pas présent parce qu'il n 'avait pas
encore été atteint par la citation à
comparaître. Il y a là une violation
des règles essentielles de la procédure.

D. B.

RÉCIOMS DES LACS

ESTAVAYER
Les comptes de l'hospice

de la Broyé
(sp) Sous la présidence de M. Léonce
uuruz, préfet , les délégués des com mm
nés de la Broyé ont examiné les
comptes de l'hospice de la Broyé à
Estavayer. Le bilan présente un solde
actif tle 257,200 fr. sur un actif brut
de 1,390,830 fr. En 1954, le nombre des
mailades traites a été de 1141, avec
46,831 nuitées. Le coût moyen de la
journée de malade a été de 7 fr. 57,
comtre 7 fr. 55 en 1953.

Les dons bénévoles se sont élevés,
l'année dernière, à 2785 fr.

En vue dn prochain tir cantonal
(c) C'est en 1957 qu'aura lieu à Esta-
vayer le prochain tir cantona l fribour-
geois. Le comité d'organisation est pré-
sidé par M. Jacques Bullet , pharmacien.
La ligne de tir sera au sud de la gare
et les tirs se feront en direction de
Font. Les Chemins de fer fédéraux ont
décidé d'aménager à cet effet la place
de la gare aux marchandises : asphal-
tage, goudronnage et ornementation.

La municipalité d'Estavayer a voté
uu crédit à fondis perdu de 20,000 fr.,
qui s'ajouteront aux sommes fournies
par les chemins de fer. Les travaux
commenceront prochainement.

La Société fédérale
de gymnastique

fêtera son 7 5 me anniversaire
(c) La Société fédérale de gymnastique
d'Etavaye*r-le-Lac a été fondée le 21
juillet 1880. Son premier président fut
le docteur Volmar. Actuellement , l'asso-
ciation compte de nombreux membres,
des sous-sections de dames, de pupilles
et de pupillettes. Cet anniversaire sera
fêté prochainement en toute simplicité.

Relâchés
(c) Les deux jeunes Suisses allemands,
dont nous avons annoncé hier l'arresta-
tion pou r un vol commis dans la campa-
gne du Valentin , n'en sont bel et bien
pas les auteurs. Aussi ont-ils été relâ-
chés tandis que les recherches conti-
nuent.

ESSERTINES-SUR- YVERDON
Une fermière tombe

dans un escalier
et se fracture une jambe

(c) Mme Blanche Gonin , âgée de 65
ans , femme de l'agriculteur-fermier de
la commune, a fait une chute hier en-
tre midi et deux heures dans un esca-
lier. L'infortunée a été transportée à
l'hôpita l d'Yverdon , souffrant d'une
fracture du fémur droit.

CHEYRES
Ceux qui s'en vont

(c) Hier est décédé à Cheyres, près
d'Estavayer, à l'âge de 62 ans, M. Emile
Bovet , qui fut syndic de la localité du-
rant une vingtaine d'années. Il était
propriétaire du café-res*tauranit de la
Grappe.

VESIN
Un garçonnet

se fracture une jambe
Le petit André Jung, âgé die 11 ans,

domicilié à Vesim , est tombé mercredi
après-midi. Souffrant d'une épaule frac-
turée, il a été conduit à l'Hôpital de la
Broyé, à Estavayer.

L'accident est arrivé alors que l'en-
fant pendait des feuilles de tabac.

YVERDON

VALLÉE DE lfl BROYE

VUISSENS
Un évadé repris

(c) Dans la journée de mercredi, le
dénommé Joseph Rime, âgé de 26 ans,
condamné récemment par les tribunaux
genevois à 18 mois de prison pour
proxénétisme, s'était évadé des prisons
de Boehuz où il purgeait sa peine. Il
fut  immédiatement signalé et, dans la
soirée de mercredi déjà , peu avant mi-
nuit, il était arrêté dans l'enclave fri-
bourgeoise de Vuissen s, dans la vallée
de la Broyé.. Il a réintégré le péniten-
cier vaudois.

VIGNOBLE 

AUVERNIER
Un match de football

qui finit mal : deux blessés
Le match de footbaU qui se disputait

dimanche matin à Colombier entre
Auvernier II et Travers I a dû être
interrompu après deux accidents gra-
ves. Tout d'abord, le joueur d'Auver-
nier Schurch entra si brutalement en
collision avec un adversaire qu 'il dut
être transporté à l'hôpital des Cadolles
souffrant d'une forte commotion et
d'une fracture du crâne. D'après les
nouvelles que nous avon s prises jeudi
soir , son état est jugé satisfaisant.

D'autre part , un joueur local , contre
lequel l'arbitre , M. Lanzanin i , de Saint-
Rlaise , accordait une sanction , lui don-
na un coup de poing qui lui fractura
le nez . Le F.C. Auvernier expulsa im-
médiatement  le fautif de la société et ,
bien que n 'étant pas responsable ,
transmit ses excuses à l'arbitre. Quant
au fautif , une fois l'énervement passé,
il reconnut ses torts. Il sera probable-
men t disqualifié pour une durée de
quelques années par l'A.S.F.A.

VflL-DE-RUZ
CHËZAKD-SAINT-iMARTIN

Le battoir de Chézard
détruit par un incendie

(c) Jeudi vers 11 h. 30, l'alarme a été
donnée au village. Le battoir, une gran-
de bâtisse, était en flammes. Alertés
par téléphone, les premiers secours se
rendirent immédiatement sur place et
établirent trois courses, dont une de
protection. Mais les ef for ts  des pom-
piers furent rapidement inutiles, le
battoir étant en fonction et par cela
même ouvert à tout courant.

Vingt-cinq chars de céréales et une
trentaine de sacs d'orge appartenant
aux deux fils des propriétaires, furent
la proie des flammes.

Les causes de cet incendie sont à re-
chercher dans le fait qu 'un char était
à proximité d'un feu de bourre et de
poussière que l'air débarrassait de cette
manière.

Ce battoir, qui est complètement dé-
truit , servait en même temps de mou-
lin et de pressoirs à cidre. II avait été
acheté il y a deux ans par MM. A. et
G. Veuve. Les dégâts s'élèveraient à
quelque 70.000 fr.

FONTAINEMELON
Magnifique résultat

de nos tireurs
au championnat de groupes

(c) Dimanche dernier, le groupe de la
Société de tir de Fontainemelon, qua-
lifié pour les finales du championnat
suisse de groupes, s'est rendu à Olten
où il a obtenu un résultat faisant
grandement honneur au village et au
can ton.

Lundi soir, le Conseil communal et
les représentants des sociétés locales se
sont réunis pour fêter comme il se
doit les tireurs du groupe qui avait
participé, pouir la troisième fois, aux
finales du championnat. M. J. Jeanmo-
nod , président de commune, apporta
les félicitations de la population et des
autorités aux tireurs qui obtinren t 447
points et le 4me rang sur 32 sociétés
qualifiées pour le premier tour, alors
qu'au second tour, avec 429 points, ils
tenaient le 12me rang sur 16 sociétés
restant en compétition.

M. Ch. Bron , commissaire de tir, fit
l'historique du championna t 1955, tan-
dis que M. René Lùthy tint à exprimer
la grande satisfaction de la Fédération
des tireurs du Val-de-Ruz, dont il est
le président. La fanfare « L'Ouvrière »
prêta son concours pour cette belle ma-
nifestation.

Voici les résultats individuels : MM.
Georges Huguelet, 88-89 ; Charles Ma-
til e, 91-89 ; André Mosset , 88-81 ; Louis
Blaser, 87-84 ; Raymond Vuagnaux, 93-
86.

FONTAINES
Un motocycliste

entre en collision
avec une voiture à l'arrêt

(c) Hier après-midi , jeudi , à 12 h. 35,
un accident de la circulation s'est pro-
duit à la sortie ouest du village de
Fontaines.

M. Charles Castella , monteur-électri-
cien , à Chézard , qui circulait à moto-
cyclette en direction de Landeyeux, est
entré en collision avec l'automobile de
M. Georges Stansak*, industriel, à Lohn
(Soleure). Ce dernier avait laissé sta-
tionner sa voiture dans le tournant à
droite de la chaussée, dans le sens de
marche de la moto.

Le motocycliste surpris fre ina mais
ne put éviter l'arrière droit de la voi-
ture et tomba sur la chaussée. Il souf-
fre d'une plaie sous l'œil gauche. Les
deux véh icules ont subi des dégâts.
Les GENEVEYS-SUR-COFFRANE
Pour la création de logements

à loyers modérés
L'information au sujet de la création

de logements, parue dans notre numéro
d'hier, concernait Yverdon et non pas
les Geneveys-sur-Coffrane, comme an-
noncé.
Wj v/ywj w/s//r/?AVj tssACA'/s/sss//AV ^̂

VAL-DE-TRAVERS

HUTTES

Inspection et exercice
des pompiers

(s*p) L'inspection annuelle du corps des
sapeurs-pompiers, commandés par le
capitaine Constant Lebet, a eu lieu en
présence de la commission du feu et
de représentant- du Conseil communal.

Les hommes ont fait  bonne impres-
sion dans leur tenue et le matériel a
été reconnu en ordre. L'inspection a
été suivie d'un exercice au collège , qui
a démontré que les ordres donnes ont
été parfai tement  exécutés. Précédant les
commentaires et la critiqu e, la fanfare
du corps s'est produite , puis une col-
lation a été offert e par l'autorité com-
munale.

LES VERRIÈRES

Journée d'ailieux à l'école
(c) Une « grande classe » extraordinaire
de l'école secondaire eut lieu mardi
matin , à l'occasion du départ de M.
Pierre Leuba , professeur littéraire , nom-
mé récemment à l'Ecole de commerce
de Neuchâtel , et de Mme Leuba, insti-
tutrice, maîtresse de la 3me année pri-
maire.

La commission scolaire n'a pas voulu
se séparer de ces deu x membres de
notre corps enseignant sans leur avoir
dit sa gratitude et ses vreux au cours
d'une cérémonie particulière.  Le Con-
seil communal y avait délégué son pré-
sident , M. F.-A. Landry ; la commis-
sion scolaire et le comité des dam es
inspectrices y étaien t bien représentés
et tous les membres des corps ensei-
gnants primaire et secondaire étaient
présents.

M. Gilbert Delbrouck , président de la
commission scolaire , di t  à M. ct Mme
Leuba la reconnaissance des autori tés
pour la tâche qu 'ils ont  accomplie tous
les deux avec zèle , compétence et dé-
vouement , et leu r exprima les vœux
de tous au seuil d'une non veille activité.

Le pasteur Etienne DuBois , directeur
de notre école secondaire , évoqua , dans
un discours tout empreint de poésie
et d'humour, mais aussi de sincère
émotion , les qualités et les talents de
M. Leuba qui , pendant vingt ans, fut
un maitre littéraire apprécié de tous.

M. Studer , professeur , transirait les
vœux du corps enseignant et dit  aux
partants le chagrin de la séparation.

M. Leuba , associant sa femme à ses
remerciements , répondit à tous et con-
clut par un poème en vers libres , dans
ce style très personnel que nous avons
eu bien des fois l'occasion d'apprécier.

Au cours de cette inhabi tuel le  « gran-
de classe », les élèves chantèrent avec
ferveu r trois beaux chœurs en l'hon-
neu r des maîtres qui s'en vont.

Le soir, à 19 heures, M. et Mme
Leuba étaient conviés à un souper
d'adieux dans la grande salle du col-
lège , artistement décorée et fleurie.
Les représentants des autorités et le
corps enseignant c in corpore > les en-
touraient.

Au cours de ce repas, excellemmen t
préparé et servi avec dist inct ion par
les élèves de l'écol e ménagère , sous
la direction de Mlle Kellerhals , on en-
tendit encore les paroles chaleureuses
du président du Conseil comimunal , M.
F.-A. Landry, et le témoignage d'ami-
tié du corps enseignant .  S'il n 'y avait
eu la nostalgie la t ente des adieux, cette
réunion eût été une fête tout empreinte
de cordialité intime.

A NEUCHA TEL ET DA NS LA RÉ GION

Obeservatolre de Neuchâtel. — 8 sep-
tembre. Température : Moyenne : 17,1,
min. : 11,1, max. : 22,0. Baromètre :
Moyenne : 720,4. Vent dominant : Direc-
tion : Sttd-est ; force : faible. Etat du
ciel : Nuageux , puis clair de 9 h. 30 à
17 heures. Légèrement nuageux en-
suite. .

(Moyenne pour Neuchfttel 719.5)
Hauteur du baromètre réduite à zéro

Niveau du lac du 7 sept, à 6 h. 30, 429.59
Niveau du lac du 8 sept., à 6 h. 30: 429,58

Température de l'eau 20°

Prévisions du temps. — Nord des Al-
pes, Valais, nord et centre des Gri-
sons : Beau à nuageux. Averses ou ora-
ges Isolés possibles, avant tout en mon-
tagne. Sur le Plateau, par places brouil-
lards matinaux. Températures en plaine
comprises entre 20 et 25 degrés pendant
la journée. Vent du sud à sud-ouest,
régime de fœhn dans les Alpes.

Sud des Alpes et Engadlne : Ciel va-
riable, pendant la journée au moins
partiellement ensoleillé. Averses ou ora-
ges locaux. En plaine un peu plus
chaud. En montagne léger vent du sud.

Observations météorologiques

du jeudi 8 septembre 1955
Pommes de terre . . .  le kilo — .— —.35
Eaves » —.—¦ —.50
Choux-raves » —.—* —.50
Haricots » —.80 1.20
Pois » —.— 1.20
Carottes **• —. .60
Bettes le paquet— .30 —.35
Poireaux verts . . . .  le kilo —.—¦ —.80
Laitues J> —.70 —.80
Choux blancs » —.—* —.50
Choux rouges » —. .60
Choux marcelin . . .  » —. .60
Epinards » —.80 1.—
Choux-fleurs » —.90 1.—
Ail 100 gr. —.

_ —.35
Oignons le kilo —.60 —.75
Concombres » —.60 —.70
Radis la botte —.— —.40
Pommes le kilo —.50 1.—
Poires » —.50 —.85
Prunes » — .70 —.80
Pruneaux **> —.70 ¦— .80
Pêches » 110 1.30
Raisin » 1.10 1.40
Œufs la douz*. 3.80 4.—
Beurre le kilo —.— 10.17
Beurre de cuisine . . » —.— 7.60
Fromage gras » —.— 5.90
Fromage demi-gras . . » —.— 4.—
Fromage maigre . . .  » —.—* 3.—
Viande de bœuf . . .  **• 5.60 7.80
Vache » 4.80 6.20
Veau *» 7.50 9.75
Mouton » 5.20 9.—
Cheval » 3.50 6.—
Porc » 7.50 9.—
Lard fumé » —.— 8.50
Lard non fumé ... » —.— 7.50

MERCURIALE DU
MARCHE DE NEUCHATEL

LA CHAUX-DE-FONDS
Piquée par une guêpe

(c) Jeudi après-midi , une fillette de
quatre ans, qui se promenait a été pi-
quée par une guêpe dans la bouche.
L'enfant , en proie à de violentes dou-
leurs, a été transportée à l'hôpital.

Un piéton renversé
par un cycliste

(c) Lundi à midi, un cycliste a ren-
versé un piéton qui traversait la rue
de la Balance. Le piéton qui a été pro-
jeté violemment au sol souffre d'urne
forte commotion.

I .

AUX MOgTILgMES

Pour mol, je sais que mon Ré-
dempteur est vivant.

Jean-Pierre Presset, à Lugnorre ;
Madame Marie Presset , à Lugnorre ;
Monsieu r Jean Presset , à Lugnorre ;
Madame Marg. Hanggoli-Presset, ses

enfants ct petits-enfants, à Cornaux et
à Payerne ;

la famille Magnin à Montmagny,
ont la douleur de faire part du décès

de
Monsieur

Pierre PRESSET-MAGNIN
leur cher papa, fils, neveu et cousin,
que Dieu a repris à Lui après de lon-
gues souffrances , dans sa 39me année.

Lugnorre, le 8 septembre 1955.
L'ensevelissement aura lieu à Lu-

gnorre, samedi 10 septembre 1955, à
14 heures.

Madam e Gustave-Adolphe Rychner ;
Monsieur Gustave-Adolphe Rychner

et ses fils, à Zurich ;
Monsieur et Madame Eugène Weg-

ma:nn ;
Madam e Han s Rychner, ses enfants

et petits-enfants ;
Monsieur et Madame Fritz Rychner,

leurs enfants et petits-enfants ;
Madame Alexandre Fornairo, ses en-

fants et petits-cmifanits ;
Monsieur et Madame Stanley Adams

et leurs enfants ;
les familles Rychner, Lambelet et

Fornaro,
ont la grande douleur de faire part

du décès de
Monsieur

Gustave-Adolphe RYCHNER
leur cher époux , père, grand-père, frère,
beau-frère, oncle, grand-oncle et pa-
rent, enlevé subitement à leur affec-
tion , dans sa 72me année.

Neuchâtel , le 8 septembre 1955.
(Petit-Pontarlier 7)

L'incinération aura lieu samedi 10
septembre, à 15 heures.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Présidé par M. B. Houriet , le tribunal
de police de Neuchâtel a tenu audien-
ce hier ; M. W. Bianchi fonctionnait
comme greffier.

Pour dépassement d'un tram à l'ar-
rêt , G. N. est condamné à 30 fr.
d'amende, G. L. à 20 fr., G. B. payera
25 fr. pour avoir transgressé le signal
d'un agent et J. H. 10 fr. pour obs-
truction d'un parc.

Ivresse au guidon
En cette unique affaire d'une cer-

taine importance comparaît René Fer-
rât. Le 25 juin , le prévenu fut aperçu
par W., en scooter, à Serrières, dans
un état d'ivresse manifeste. W. avertit
la police locale qui vint appréhender
F. La prise de sang faite immédiate-
menit a révélé 1,78 cmc. d'alcool, soit
là limite exibrême de l'ivresse légère.

Le procureur a requis trois jours
d'arrêts, mais les témoignages, le fait
crue F. n'a vu que deux agents l'appré-
hender alors qu 'ils étaient quatre ( I ) ,
le fait enfin qu'il est établ i que F. est
réfractaire à l'alcool, attestent l'ivresse
manifeste.

C'est pourquoi le tribunal prononce
une condamnation de dix jours d'arrêts
sans sursis. Les frais par 135 fr. 50
sont mis à la charge du prévenu.

V.
P.-S. — Une erreur s'est glissée dans

le compte rendu du tribunal correction-
nel d'hier. Là où nous avons imprimé :
« La défense « constate » la mauvaise
volonté du prévenu », il fallait lire : « La
défense « conteste » la mauvaise volonté
du prévenu ». Soit exactement le con-
traire.

Ne pas confondre
M. Marcel Malherbe, marchand de

taibleaux à l'Ecluse, nous prie de spé-
cifier qu'il m'a rien de commun avec
M. M., condamné par le tribunal cor-
rectionnel de Neuchâtel dams unie af-
fa ire de tableaux.

Au tribunal de police

(c) La Foire de Bienne, qui vient de
fermer ses portes , n'aura pas seulemen t
fait connaître les produits de l'indus-
trie, du commerce et de l'artisan at de
la ville et des contrées avoisinantes,
mais elle aura eu ou provoquera d'au-
tres conséquences heureuses pour la
cité.

En choisissant les rives du lac, les
organisateurs ont attiré en ce coin des
milliers de visiteurs, don t beaucoup en
découvraient pour la première fois le
charme prenant. Les fleuristes ont mon-
tré ce qui pourra it être réalisé pour
embellir les quais. L'idée du jet d'eau
ne pourrait-elle être conservée ? Plu-
sieurs villes ont été dotées récemment
d'un minigolf qui manque à Bienne. Il
y en avait un à l'exposition ; il a connu
le succès. Alors ?...

Le choix de l'emplacement a eu éga-
leraient une influence heureuse sur le
développement des services de trolley-
bus. Il a accéléré l'introduction d'un
nouveau circuit pour desservir le fau-
bourg du Lac. Et du même coup, il a
été possibl e de satisfaire les habitants
de Madretsch en leur offrant une sen-
sible amél ioration d'horaire, grâce à la
liaison établie entre les deux quartiers.

Le Tir fédéral de 1958, à son tour,
provoquera une extension de la ligne
de trolleybus vers l'est, à la route de
Soleure, où est prévue également, pour
cette occasion, une amélioration de la
chaussée et l'établissement de trottoirs
jusqu'à la hauteur du stand.

Suites mortelles d'un accident
M. Constant Huguenin , âgé de 88 ans,

qui avait été renversé par une moto-
cyclette et transporté à l'hôpital il
y a une quinzaine de jours , est mort
des suites d'une fracture du crâne et
dJu*me comimotion cérébrale.

Un ouvrier peintre brûlé
par le courant électrique
d'une ligne de trolleybus

(c) Jeudi matin , peu après 10 heures
et demie, um ouvrier peintre qui était
occupé au faubourg du Lac à vernir les
supports de la nouvelle ligue de trol-
leybus, a été tout à coup touché par
le courant électrique, sans avoir été en
contact avec les fils, et projeté à terre.
Grièvement brûlé aux jambes et aux
bras, l'infortuné a été immédiatem ent
transporté à l'hôpital.

MORAT
Légère baisse des prix

à la foire
(c) On a compté 1211 porcs amenés
sur le champ de foire de Morat , le
7 septembre. Les prix ont été de 65 à
75 fr. pour les cochons de lait de six
à huit semaines , de 80 à 105 fr . pour
les poircelets de deux à trois mois ,
tandis que les plus gros étaient esti-
més de 110 à 140 fr. On a noté une
légère baisse sur les prix de la der-
nière foire.

Comment une manifestation
contribue au développement

de la ville
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BIENNE

(c) Le Conseil de ville a tenu , Jeudi
soir , sous la présidence de M. P. Droz ,
une Importante séance.

Trois des projets acceptés devront en-
core être soumis au vote populaire. Ce
sont :

La construction d'un bâtiment pour
l'école secondaire de Boujean-Mâche. —
Cette réalisation devient nécessaire en
raison du développement extraordinaire
de ces quartiers. Le projet prévu coûtera
3.830.000 fr.

La modernisation du cimetière de Ma-
dretsch. — Dans le programme de réor-
ganisation générale du service du cime-
tière de Madretsch, la dernière étape
doit être réalisée afin de doter la ville
de Bienne d'installations modernes et
appropriées. Il s'agit de la construction
d'une maison de jardinier, d'un bâtiment
de service , d'un hall funéraire pour les
inhumations, ainsi que de l'aménage-
ment de l'emplacement devant le cime-
tière. Le coût des travaux atteindra
1.682.150 fr.

La construction d'un bâtiment pour
la cuisine populaire . — L'établissement
actuel de la cuisine populaire dans l'an-
cienne halle de gymnastique du collège
Dufour est des plus précaires. Il lui faut
des locaux mieux appropriés. Le projet
adopté comprend la construction d'un
nouveau bâtiment à la rue Alex.-Schô-
nl , qui réclamera 1.482.000 fr. et qui
abritera en outre les offices municipaux
du travail et la caisse de compensation .

autres crédits. — Le Conseil de ville
a également voté quelques crédits dans
le cadre de ses compétences, k savoir :
294.000 fr. pour l'aménagement d'une
place de gymnastique et de jeux pour le
collège du Champ-du-Moulin, avec gara-
ges , W.-C. publics , dépôt de voirie , ca-
bine téléphonique et correction de route
à la rue Alex.-Moser.

280.000 fr. pour l'achat de la propriété
du café du Théâtre , sise 5, rue du
Bourg, qui facilitera l'assainissement de
la place du Pont-du-Moulln.

175.000 fr. pour l'acquisition de la pro-
priété sise faubourg du Lac - rue de
l'Hôpital, qui permettra plus tard de
construire en cet endroit un édifice
d'utilité publique.

105,600 fr. pour le prolongement de la
rue Feldeck.

Le Conseil de ville vote
près de 8 millions de francs

de crédits


